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Palestine, Soudan, Libye :
Le Président Tebboune et Al-Sissi accordent leurs violons

La Grande commission mixte algéro-égyptienne 
se tiendra “prochainement” au Caire

Algérie / Cuba

Le Général d’Armée Saïd Chanegriha reçoit le Général 
de Corps d’Armée cubain Joaquin Quintas Sola

Le président algérien, 
Abdelmadjid Tebboune, a 
affirmé, dimanche soir au 

Caire, que l’Algérie et l’Égypte sont 
d’accord à propos de l’importance 
d’approfondir la concertation 
autour des questions qui agitent le 
monde arabe, notamment celles de 
la situation en Palestine occupée, au 
Soudan et en Libye.
Dans une déclaration à la presse, A. 
Tebboune a indiqué, depuis Le Caire, 
être convenu avec son homologue 
égyptien, Abdel Fattah Al-Sissi, « 
de l’importance d’approfondir la 
coordination et la concertation entre 
les deux pays autour de plusieurs 
questions d’intérêt pour la nation 
arabe et la région ».
S’agissant de la situation en 
Palestine, le président algérien a 
déclaré : « nous sommes accablés 

par le génocide quotidien et la 
famine engendrée par l’occupation 
israélienne, à travers la rareté des 
ressources en eau, en nourriture et 
en médicaments et la fermeture des 
hôpitaux ».
A. Tebboune a souligné que l’Algérie 
et l’Égypte tentent de « remédier à la 
situation avec l’initiative du président 

Al-Sissi pour l’acheminement des 
besoins à la population de la bande 
de Gaza, en attendant une solution 
définitive qui doit permettre aux 
Palestiniens de reprendre possession 
de leurs territoires ».
En outre, le président de la 
République a assuré que l’Algérie 
ne ménage aucun effort au Conseil 

de sécurité de l’ONU pour mettre un 
terme au « génocide ». La position 
de l’Algérie « demeurera immuable 
», a-t-il affirmé, soulignant que 
« la solution fondamentale reste 
l’établissement de l’État palestinien 
sur les frontières de 1967 avec El-
Qods pour capitale ».
Soudan et Libye : Tebboune et Al-
Sissi prônent la réconciliation
En ce qui concerne la situation 
en Libye, le président Tebboune 
a réitéré la position constante de 
l’Algérie en faveur d’une « solution 
inter-libyenne » à travers la tenue 
d’élections.
S’agissant de la situation au Soudan, 
le Chef de l’État a exprimé « son 
profond regret face à ce qui se passe 
entre frères soudanais« , rappelant 
que l’Algérie et l’Égypte « ne sont 
jamais intervenues entre frères sauf 

pour favoriser la réconciliation ».
Pour sa part, Al-Sissi a énoncé que 
ses entretiens avec son homologue 
algérien avaient porté sur les 
moyens de développer les relations 
de coopération entre les deux pays », 
indiquant que la grande commission 
mixte algéro-égyptienne tiendra « 
prochainement » sa 9ᵉ session au 
Caire.
À ce propos, le président Tebboune 
a rappelé que l’Égypte représente 
le premier pays arabe en matière 
d’importations algériennes, dont 
le volume s’élève à un (1) milliard 
USD. Il a indiqué avoir « donné le 
feu vert au ministre de l’Habitat à 
l’effet de traiter avec les entreprises 
égyptiennes dans les domaines de 
l’architecture et de la construction 
des villes nouvelles.

Le Président égyptien, M. 
Abdel Fattah Al-Sissi a 
annoncé, dimanche soir, 

que la Grande commission mixte 
algéro-égyptienne se tiendra 
“prochainement” au Caire pour 
“une plus grande coopération” entre 
les deux pays.

Dans une déclaration conjointe 
à la presse avec le Président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, en visite de fraternité 
et de travail en République arabe 
d’Egypte, le Président Al-Sissi a 
affirmé que les entretiens entre 
les deux parties ont porté sur “les 

voies et moyens de développer 
les relations et la coopération 
bilatérales”.
La Grande commission mixte algéro-
égyptienne tiendra “prochainement” 
sa 9e session au Caire pour “une 
plus grande coopération entre les 
deux pays”, a indiqué le président 

égyptien, rappelant “les grandes 
opportunités de coopération entre 
l’Egypte et l’Algérie”, ayant été, 
a-t-ildit, “au centre de la rencontre 
qui a regroupé les délégations des 
deux pays”.
Dans ce cadre, le Président 
égyptien a présenté ses vœux au 

peuple algérien et au Président 
de la République à l’occasion du 
70e anniversaire de la Glorieuse 
Révolution de libération. Le peuple 
algérien et sa lutte pour la liberté 
ont toujours suscité “l’admiration, 
l’estime et le profond respect du 
peuple égyptien”, a-t-il assuré.

Le Général d’Armée Saïd 
Chanegriha, Chef d’Etat-
Major de l’Armée nationale 

populaire (ANP), a reçu, en 
audience, lundi au siège de l’Etat-
Major de l’ANP, le Général de 
Corps d’Armée, Joaquin Quintas 
Sola, Vice-ministre des Forces 
armées révolutionnaires cubaines, 
qui effectue une visite de travail en 
Algérie à la tête d’une importante 
délégation militaire, indique un 
communiqué du ministère de la 
Défense nationale.
La cérémonie d’accueil a été entamée 
par le salut du drapeau national, 
suivi du salut militaire présenté à 
l’hôte par une formation militaire 
représentant les différentes Forces de 
l’ANP, précise la même source.
Lors de cette rencontre à laquelle 
ont pris part le Secrétaire général du 
ministère de la Défense nationale, les 
Commandants de Forces, des Chefs 
de départements et des directeurs 
centraux de l’Etat-Major de l’ANP et 
du ministère de la Défense nationale, 
ainsi que l’ambassadeur de la 
République de Cuba en Algérie, les 

deux parties ont abordé “le contexte 
sécuritaire international”, soulignant 
“la nécessité de la conjugaison 
des efforts pour relever les défis 
et explorer les voies et moyens à 
même de renforcer les relations de 
coopération entre les deux pays. Les 
deux parties ont également échangé 
les points de vue sur les questions 
d’intérêt commun”, note la même 
source.
A cette occasion, le Général 
d’Armée a prononcé une allocution, 
au terme de laquelle il a, tout 
d’abord, “souhaité la bienvenue à la 
délégation hôte”, en soulignant que 
les relations entre l’Algérie et Cuba 
“sont profondes et se caractérisent 
par des liens d’amitié historiques, 
imprégnés de valeurs et de principes 
immuables”.
“Les relations entre l’Algérie et la 
République de Cuba sont profondes 
et se distinguent par des liens 
d’amitié historiques, imprégnés de 
valeurs et de principes immuables, 
qui ont jeté les bases d’une 
coopération bilatérale exemplaire, 
basée sur l’entraide, la solidarité, 

ainsi que sur le soutien aux peuples 
opprimés et aux causes justes, à 
leur tête les questions sahraouie et 
palestinienne”, a souligné le Général 
d’Armée.
“Par ailleurs, les positions des 
deux pays, dans le cadre du 
Mouvement des Non Alignés se sont 
caractérisées par une conformité 
et une convergence qui émanent 
d’une conscience commune de la 
nécessité d’instituer un Mouvement 
mondial qui défend les intérêts des 
pays en développement et rejette 
la polarité”, a-t-il ajouté, relevant 
qu’à ce titre, “les contributions de 
l’Algérie et de Cuba ont eu un effet 
considérable et palpable sur l’action 
de ce Mouvement, dont les motifs 
ayant prévalu à sa création et au 
renforcement de ces activités restent 
d’actualité à l’aune des mutations 
mondiales actuelles”.
Le Général d’Armée a affirmé que 
“les relations entre les deux pays ont 
connu un développement continu 
au niveau des concertations et de la 
coordination des positions à l’égard 
des questions d’intérêt commun 

en soulignant le souci de mettre en 
œuvre les visions stratégiques des 
dirigeants des deux pays, visant la 
promotion du partenariat entre les 
deux Armées”.
“Les relations entre les deux pays 
connaissent un développement 
continu au niveau des concertations, 
de la coordination des positions 
envers les questions d’intérêt 
commun et de la promotion de la 
coopération multidimensionnelle, 
que ce soit au niveau politique et 
économique, ou encore celui du 
développement humain, comprenant, 
entre autres, la santé, la culture, les 
sciences et le sport”, a-t-il soutenu.
“Au sein de l’ANP, nous œuvrons 
à la concrétisation des visions 
stratégiques des dirigeants de nos 
deux pays, ayant pour objectif la 

promotion du partenariat entre nos 
Armées respectives, et ce, par la 
création d’une nouvelle dynamique 
au domaine de la coopération 
militaire et la mise en place des 
mécanismes adéquats pour sa mise 
en œuvre”, a ajouté le Général 
d’Armée.
De son côté, le Général de Corps 
d’Armée Joaquin Quintas Sola 
“a fait part de sa joie de visiter 
l’Algérie”, saluant à cette occasion 
“la ferme volonté qu’il a constatée 
chez Monsieur le Général d’Armée, 
Chef d’Etat-major de l’ANP, à 
consolider les relations militaires 
bilatérales et à les hisser à la hauteur 
des aspirations des dirigeants des 
deux pays amis afin d’asseoir les 
bases d’une coopération fructueuse 
et bénéfique pour les deux parties”.         
Au terme de cette rencontre, les 
deux parties “ont échangé des 
présents symboliques avant que le 
Général de Corps d’Armée Joaquin 
Quintas Sola ne signe le Livre d’or 
de l’Etat-Major de l’ANP”, conclut 
le communiqué.
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Arrivée du Président de la République à Mascate 
pour une visite d’Etat au Sultanat d’Oman

Algérie-Oman :
Des relations profondément enracinées et une volonté 

ferme de renforcer et d’intensifier la coopération bilatérale

Le président de la République rencontre des membres 
de la communauté algérienne établie au Sultanat d’Oman

Le Président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
est arrivé lundi après-midi à 

Mascate pour une visite d’Etat au 
Sultanat d’Oman, pays frère.
Le Président de la République a été 
accueilli, à son arrivée à l’aéroport 
international de Mascate par le 
Sultan d’Oman, Haitham ben 
Tariq.
La visite du Président de 
la République au Sultanat 
d’Oman s’inscrit dans le cadre 
du renforcement des liens de 
fraternité, de coopération et de 
concertation entre les deux pays.

L’Algérie et le Sultanat 
d’Oman, pays frère, 
sont liés par des 

relations profondes, portées par 
une volonté ferme des dirigeants 
des deux pays d’impulser 
une nouvelle dynamique à la 
coopération bilatérale et d’établir 
un partenariat stratégique 
englobant tous les domaines.
Ces relations qui se distinguent 
par une convergence de vues 
et de positions concernant les 
questions arabes, régionales et 
internationales, sont appelées à 
se consolider à l’occasion de la 
visite d’Etat que le Président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, effectue à partir de 
ce lundi au Sultanat d’Oman, 
où il aura des entretiens avec 
le Sultan Haitham ben Tariq, 
sur les questions régionales et 
internationales, notamment la 
question palestinienne, et les 
questions liées à la coopération 
bilatérale.
Cette visite se veut une 
opportunité importante pour 
renforcer et promouvoir les liens 
étroits de fraternité, d’amitié 
historique et d’entente unissant 
les deux pays, à la hauteur des 
aspirations des deux peuples 

frères. Elle permettra également 
de définir de nouveaux domaines 
à caractère prioritaire pour la 
coopération bilatérale dans les 
différents secteurs intéressant les 
deux pays.
Il s’agit, aussi, d’examiner les 
opportunités de coopération 
conjointe dans les domaines de 
l’investissement, de l’énergie, des 
mines, de la sécurité alimentaire, 
de l’agriculture saharienne et de 
la possibilité de mettre en place 
des projets communs dans de 
nombreux autres secteurs.
Les dirigeants des deux pays 
sont en constante coordination et 
en concertation permanente sur 
toutes les questions, notamment 
concernant les développements 
dans la région et sur les plans 
régional et international, en 
consécration de la tradition de 
concertation politique entre les 
deux pays à tous les niveaux, au 
service de leurs intérêts communs 
et des intérêts de la nation arabo-
musulmane.
A cet égard, le Président de la 
République avait envoyé, en mai 
dernier, un message à Sa Majesté 
le Sultan Haitham ben Tariq, 
lui adressant ses salutations 
fraternelles et ses vœux de 

progrès et de développement 
au Sultanat d’Oman et à son 
peuple frère, remis par le 
ministre des Affaires étrangères 
et de la Communauté nationale à 
l’étranger, M. Ahmed Attaf.
Le Président de la République 
avait également reçu, en mai 
dernier, le ministre des Affaires 
étrangères du Sultanat d’Oman, 
M. Badr bin Hamad bin Hamoud 
Al Busaidi, porteur d’un message 
de son frère le Sultan Haitham 
ben Tariq.
Suite à sa réélection à la 
présidence de la République pour 
un second mandat, le Président 
de la République avait reçu un 
message de félicitation de son 
frère, le Sultan Haïtham ben 
Tariq, dans lequel il lui a fait part 
de ses vœux sincères de succès et 
de réussite, et au peuple algérien 
frère davantage de progrès 

et de prospérité et un plein 
développement aux relations 
entre les deux pays.
En consécration de ce haut niveau 
de coordination et de concertation 
permanente, les relations 
algéro-omanaises ont connu 
dernièrement une dynamique 
intense marquée par des visites 
mutuelles et les contacts entre 
les différents responsables des 
différentes institutions et secteurs 
des deux pays, et qui a permis 
de faire une évaluation globale 
de la coopération bilatérale 
et d’examiner les moyens de 
la promouvoir dans divers 
domaines.  
Plusieurs rencontres ont, par 
ailleurs, eu lieu entre des 
représentants d’entreprises et de 
groupes, et les hommes d’affaires 
des secteurs publics et privés des 
deux pays, lesquelles ont permis 

d’explorer les opportunités 
prometteuses d’investissements 
dans plusieurs domaines.
La 8e session de la Commission 
mixte algéro-omanaise, tenue en 
juin dernier à Alger, avait mis en 
avant la convergence des vues 
des deux pays face aux différents 
défis régionaux et internationaux.
Dans ce contexte, l’ambassadeur 
du Sultanat d’Oman en Algérie, 
Saif Bin Nasser Bin Rashid Al-
Badaai avait souligné dans une 
déclaration à l’Agence de presse 
omanaise (Oman News Agency), 
que “les deux pays entretiennent 
des relations profondément 
enracinées marquées par une 
convergence de vues et une 
coordination politique de haut 
niveau, notamment concernant 
les causes arabes et les questions 
de paix mondiale”.
Il a également qualifié la visite 
d’Etat qu’effectue le Président 
de la République au Sultanat 
d’Oman “d’historique”, visant 
à “renforcer les relations 
bilatérales, et à ouvrir de larges 
perspectives conformément 
aux orientations des dirigeants 
des deux pays et leur plein 
attachement à promouvoir le 
partenariat bilatéral”.

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, a 

rencontré, lundi soir à Mascate, 
des membres de la communauté 
algérienne établie au Sultanat 
d’Oman, et ce, à l’occasion de la 
visite d’Etat qu’il effectue dans 
ce pays frère.
Cette rencontre s’inscrit dans le 
cadre de la tradition perpétuée par 
le président de la République lors 
de ses visites à l’étranger, et ce, 
pour écouter les préoccupations 
de la communauté nationale à 
l’étranger.

Le président de la République est 
arrivé plus tôt dans la journée au 
Sultanat d’Oman, en provenance 
de la République arabe d’Egypte. 
Il a été accueilli, à son arrivée 
à l’Aéroport international de 
Mascate, par le Sultan d’Oman, 
Haitham ben Tariq.
La visite du président de 
la République au Sultanat 
d’Oman s’inscrit dans le cadre 
du renforcement des liens de 
fraternité, de coopération et de 
concertation entre les deux pays 
frères.
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Vers la création de plus de 10.000 postes d’emploi 
dans le secteur de l’Energie et des Mines en 2025

La création de plus de 10.000 
postes d’emploi dans le 
secteur de l’Energie et des 

Mines est prévue en 2025, a indiqué, 
mercredi, le ministre de l’Energie et 
des Mines, Mohamed Arkab.
Lors d’une séance d’audition devant 
la Commission des finances et du 
budget de l’Assemblée populaire 
nationale (APN), dans le cadre 
de l’examen du projet de loi de 
finances PLF 2025, présidée par M. 
Mohamed Hadi Oussama Arbaoui, 
président de la Commission, en 
présence de la ministre des Relations 

avec le Parlement, BasmaAzouar, 
M. Arkab a fait savoir que le secteur 
de l’Energie et des Mines vise “la 
création de plus de 10.000 nouveaux 
postes d’emploi en 2025”, relevant 
que le nombre des travailleurs dans 
ce secteur s’élève à près de 300.000 
travailleurs en 2024, soit une hausse 
de 4.000 emplois directs par rapport 
à 2023.
Dans ce cadre, M. Arkab a mis 
en exergue l’importance de la 
formation et du développement du 
capital humain, se félicitant des 
efforts de Sonatrach, Sonelgaz, et 

Sonarim, à travers leurs instituts de 
formation, dans le développement de 
programmes de formation spécialisée 
visant à former les travailleurs et à 
les doter des compétences requises.
Dans son allocution, le ministre a 
passé en revue les mesures inscrites 
dans la loi de finances de l’année 
2025, liées au secteur de l’Energie 
et des Mines, notamment en ce qui 
concerne l’inscription de l’activité 
de production des engrais en 
tant qu’activité stratégique et les 
exonérations fiscales relatives à un 
nombre d’activités.

Evoquant les projets de réalisation 
de cinq (5) stations de dessalement 
d’eau d’une capacité globale de 1,5 
million m3/jour le long du littoral 
algérien, M. Arkab a rappelé que le 
taux d’avancement des travaux de 
réalisation de ces stations a atteint 

80%, avec “leur entrée en service 
progressive avant la fin de l’année 
en cours”.
S’agissant du projet du gazoduc 
transsaharien (TSGP) reliant le 
Nigéria et l’Algérie, via le Niger, 
permettant l’exportation de 30 
milliards m3 de gaz par an vers les 
marchés européens, le ministre a 
affirmé que les études de faisabilité 
ont été finalisées, rappelant la tenue 
“prochaine” d’une réunion tripartite 
entre les ministres du Pétrole et de 
l’Energie des trois pays pour “le 
lancement effectif” de ce projet.

Le ministre de la Santé, 
AbdelhakSaihi, a présenté 
les grandes lignes du budget 

2025 du secteur de la santé devant la 
Commission des finances et du budget 
de l’Assemblée populaire nationale.
Ce projet de loi de finances marque 
une augmentation de 19 % par rapport 
à l’année précédente, soit plus de 158 
milliards de dinars supplémentaires 
pour soutenir les nouvelles priorités 
du secteur.
Répartition des dépenses pour un 
système de santé renforcé
Selon Saihi, les autorisations de 
dépenses pour 2025 s’élèvent à 
environ 1 413 milliards de dinars.

De cette somme, on a 72 % destinés 
aux dépenses de personnel, ce qui 
reflète l’engagement du gouvernement 
à améliorer les conditions de travail 
des professionnels de santé, tandis 
que 17 % vont aux dépenses des 
établissements sous tutelle du 
ministère.
Les investissements, quant à eux, 
représentent 10 % du budget, avec 

une attention particulière pour les 
infrastructures et les équipements 
médicaux, et enfin 1 % va aux frais de 
gestion des services publics.
Une hausse pour valoriser les 
ressources humaines
La hausse budgétaire permettra 
également d’honorer les augmentations 
salariales et les régimes indemnitaires 
prévus pour les professionnels de la 
santé suite à la révision des statuts de 
la fonction publique du secteur.
Cette augmentation s’inscrit dans une 
stratégie globale visant à valoriser les 
compétences et renforcer l’attractivité 
des carrières médicales en Algérie.
En parallèle, 19 782 nouveaux postes 

ont été créés pour répondre aux besoins 
en ressources humaines, notamment 
avec l’ajout de personnel formé.
Investissements majeurs dans les 
infrastructures et équipements
Pour répondre aux besoins croissants en 
infrastructures, l’état a réservé plus de 
67 milliards de dinars en autorisations 
de dépenses et 42 milliards de dinars 
en crédits de paiement à la réalisation 
et l’évaluation des projets en cours.
Ils ont consacré un montant 
supplémentaire de 30 milliards de 
dinars à l’acquisition d’équipements 
médicaux modernes et à la construction 
de nouvelles structures hospitalières, 
visant à améliorer l’accès aux soins 

de qualité pour l’ensemble de la 
population.
Renforcement de la prévention et de la 
santé scolaire
Le ministre a souligné l’importance de 
la prévention dans ce nouveau budget.
Les priorités incluent le renforcement 
de la médecine scolaire pour protéger 
la santé des élèves, l’amélioration des 
services d’urgence et la maintenance 
des équipements médicaux.
La digitalisation des services figure 
également parmi les objectifs, 
visant à moderniser la gestion des 
établissements et à assurer une 
meilleure traçabilité des soins.

Projet de loi de finances 2025 :

Priorité à la santé

PLF 2025:

Plus de 710 milliards de dinars affectés 
au secteur des Travaux publics

“L’écoute directe” des 
préoccupations du citoyen 
constitue “l’objectif” des 

inspections d’équipements publicsUne enveloppe budgétaire 
de plus de 710 milliards 
de dinars, sous forme 

de crédits de paiement, a été 
affectée au secteur des travaux 
publics et des infrastructures de 
base dans le cadre du projet de loi 
de finances (PLF) pour l’année 
2025, a indiqué, dimanche, le 
ministre des Travaux publics 
et des Infrastructures de base, 
Lakhdar Rekhroukh.
Lors d’une audition devant la 
commission des finances et du 
budget de l’Assemblée populaire 
nationale (APN), dans le cadre 
de l’examen du PLF 2025, 
M. Rekhroukh a précisé que 
710,157 milliards de dinars, sous 
forme de crédits de paiement, ont 
été mobilisés pour accélérer le 
rythme de réalisation des projets 
confiés au secteur.
Une autre enveloppe de 189,554 
milliards de dinars, sous forme 
d’autorisations d’engagement, a 
été affectée dans le cadre du PLF 
2025, dont 163,002 milliards de 
dinars, pour les investissements 
publics et 26,552 milliards de 
dinars pour les dépenses de 
fonctionnement des services.
Concernant les dépenses 
d’investissement, 223 nouvelles 
opérations ont été inscrites, avec 
des autorisations d’engagement 
estimées à 81,25 milliards de 

dinars.
Les enveloppes de réévaluation 
du Programme en Cours (PEC) 
approuvées s’élèvent à 81,76 
milliards de dinars, destinées à 
couvrir 58 opérations en cours, 
dont 29 opérations d’un montant 
de 73,66 milliards de dinars 
pour la gestion centralisée et 
29 opérations d’un montant 
de 8,10 milliards DA pour la 
gestion décentralisée, selon 
les explications fournies par le 
premier responsable du secteur.
Dans le cadre du PLF 2025, des 
affectations seront octroyées aux 
projets de maintenance et de 
bitumage des autoroutes et routes 
nationales (RN), aux opérations 
de modernisation des chemins 
de wilaya (CW) et routes 
nationales, aux opérations de 
développement, de renforcement 
et de maintenance des 
infrastructures aéroportuaires, 
outre l’étude de faisabilité et 
la préparation de la réalisation 
de la ligne minière Béchar-Port 
d’Oran, l’extension du tramway 
de Constantine, du métro d’Alger 

et la réhabilitation des transports 
par câbles (téléphériques) à 
Alger, Blida, Annaba et Oran.
S’agissant des principaux 
indicateurs actualisés du secteur, 
le ministre a indiqué que l’Algérie 
dispose d’un réseau routier 
s’étendant sur 143.393,844 km, 
dont 1.311,571 km d’autoroutes, 
219.359 km de pénétrantes 
autoroutières, 31.588,012 km 
de routes nationales, 24.482,698 
km de chemins de wilaya et 
de 62.029,478 km de chemins 
communaux, outre 23.762,726 
km de routes non classées et 
11.960 ouvrages d’art.
Par ailleurs, l’Algérie possède 52 
ports et 26 phares, dont 13 abris 
de pêche, deux ports spécialisés 
dans les hydrocarbures, 23 ports 
de pêche, un port de pêche et 
de plaisance, deux ports de 
plaisance et 11 ports mixtes, ainsi 
que 51 aéroports, dont 26 qui 
compte plus d’une piste, outre 
20 aéroports internationaux et 13 
aéroports à usage restreint.
Pour ce qui est du réseau 
ferroviaire et des transports 
guidés, les réseaux actuellement 
exploités comprennent 4.734 
km de réseau ferroviaire, 19 km 
de réseau de métro, 113 km de 
réseau de tramway et 25 km de 
réseau de transport par câbles.

Le Médiateur de la République, 
Madjid Ammour, a affirmé, 
dimanche à Oum El 

Bouaghi, que “l’écoute directe” 
des préoccupations des citoyens 
constitue l’objectif visé à travers 
l’inspection d’équipements publics.
“Ces équipements publics 
confirment, d’ailleurs, que les 
engagements du président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, se concrétisent de jour en 
jour sur le terrain et les citoyens le 
constatent”, a déclaré M. Ammour 
à la presse après avoir inspecté 
des structures publiques, dans la 
wilaya, où il a longuement écouté 
les préoccupations de plusieurs 
citoyens.
Le Médiateur de la République 
a souligné que le président de la 
République “insiste sur la nécessité 
de prendre en charge, de manière 
optimale, les préoccupations des 
citoyens, de répondre à leurs 
aspirations et de leur fournir des 
prestations de qualité”.
S’agissant de la prise en charge 
des préoccupations exprimées, M. 
Ammour a déclaré que celles-ci 
doivent être “identifiées au niveau 
des autorités locales en vue de 
leur prise en charge progressive 
en fonction des moyens financiers 
disponibles”.
Le Médiateur de la République 
avait entamé sa visite dans la 
wilaya d’Oum El Bouaghi par 

la mise en service d’un projet 
d’alimentation en gaz naturel de 
63 foyers de la mechta El Henchir, 
dans la commune d’OuledZouaï, 
avant de donner le coup d’envoi de 
la réalisation d’un silo de stockage 
de céréales d’une capacité de 
5.000 tonnes, dans la commune 
d’El FedjoudjBoughraraSaoudi où 
il a entendu un certain nombre de 
préoccupations liées, notamment, 
au logement, aux aménagements 
extérieurs, à l’électricité et au gaz 
naturel.
M. Ammour a également pris 
connaissance, au siège de la 
direction du cadastre et de la 
conservation foncière, ainsi 
que dans les locaux de l’agence 
commerciale d’Algérie Télécom, au 
chef-lieu de wilaya, des conditions 
d’accueil des citoyens et de leur 
prise en charge.
Le Médiateur de la République 
devait poursuivre sa visite par 
l’inspection de plusieurs projets de 
développement dans les communes 
de Dhalaâ, de Fkirina et d’Ain 
Beïda.
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Flambée des prix du poisson en Algérie :
Les causes et le plan du gouvernement pour y remédier

Les dépenses des ménages algériens doublent en une décennie

Clôture de la 1ère édition de l’exposition des produits 
algériens au Qatar

Avec une production 
halieutique qui n’a 
pratiquement pas évolué 

depuis 1990, l’Algérie se heurte 
aujourd’hui à une forte demande 
sur le marché où le prix du 
poisson ne fait que flamber.
Alors que la population 
algérienne a presque doublé en 
trois décennies, la production 
de certains produits, notamment 
marins, n’a pas connu 
d’augmentation. C’est dans ce 
contexte qu’intervient Ahmed 
Badani, le ministre de la Pêche 
et des Productions Halieutiques.
Lors de son récent passage sur 
les ondes de la radio chaîne 
3, il dévoile une stratégie à 
double volet, permettant à la 
fois d’accroître la production 
halieutique et de répondre à la 

demande des consommateurs 
tout en baissant les prix.
En mettant l’accent sur 
l’aquaculture, la stratégie 
baptisée  » Strapêche 2030 «  vise 
un approvisionnement à long 
terme avec la diversification 
de modes de production et 
l’expansion des activités de 
pêche dans les pays voisins, 
notamment en Mauritanie, un 
pays avec lequel les discussions 
à ce sujet semblent être bien 
avancées.

Quelles sont les raisons 
derrière la hausse des prix 

du poisson en Algérie ?
Depuis plusieurs années, le 
poisson ne cesse de voir son 
prix explosé et devenir un luxe 
sur les tables algériennes. Selon 
Badani, cela revient avant tout 

à la demande croissante, qui 
excède l’offre. En effet, les 
flottes de pêche ont, certes, 
doublé, mais les captures 
maintiennent le quota de 100 
000 tonnes par an.
Par ailleurs, la population 
algérienne est passée de 25 à 
47 millions d’habitants en 30 
ans. Le marché ne peut donc pas 
répondre aux besoins de tous les 
citoyens en matière de produits 
marins. Suivant la règle de 
l’offre et la demande, le prix du 
poisson fini donc par exploser.
Pour y remédier, une mise à jour 

holistique concernant le modèle 
de production halieutique et de 
distribution sont prévues. Avec 
l’ambition de rendre le poisson 
accessible à tous à l’horizon 
2030.

Objectif 2030 : 
L’Algérie met le cap 
sur 200 000 tonnes 
de produits marins

Le gouvernement met le cap 
sur une production de 200 000 
tonnes d’ici à 2030. Celle-ci 
sera répartie entre l’aquaculture 
d’eau douce (40 000 tonnes) et 
l’aquaculture marine (60 000 
tonnes).
La stratégie comprend 
également la pêche dans les 
eaux mauritaniennes afin de 
compléter la production locale 
en augmentant les prises. Ainsi, 

alléger l’écosystème local et 
réduire les coûts du poisson.
Au terme de l’interview, le 
ministre de la Pêche et des 
Productions Halieutiques a mis 
en avant la volonté de l’Algérie 
à maintenir un équilibre entre la 
préservation, la production et 
l’exportation.
À ce titre, il affirme que la 
stratégie vise également la 
diversification des produits 
marins sur le marché algérien. Il 
conclut :
« Nous exportons aussi d’autres 
espèces nobles vers l’Union 
européenne. Mais aussi d’autres 
produits de l’aquaculture 
d’eau douce tels que la carpe 
; des dizaines de tonnes sont 
exportées vers le Sénégal et le 
Burkina Faso ».

Selon les résultats d’une 
étude menée par l’Office 
National des Statistiques 

(ONS), les dépenses des ménages 
algériens ont presque doublé en 
l’espace de dix ans, atteignant 
8016 milliards de dinars en 2022 
contre 4489,5 milliards de dinars 
en 2011.
Cette hausse de 78,6 % est le reflet 
des changements dans les modes 
de vie, ainsi que de l’inflation qui 
a marqué l’économie nationale. 
Le rapport souligne qu’en 
moyenne, un ménage dépensait 
72500 dinars par mois en 2022, 
contre environ 59700 dinars il y 
a dix ans, soit une augmentation 

de 21,4 %. Ces chiffres révèlent 
une pression croissante sur le 
pouvoir d’achat des Algériens, 
dans un contexte marqué par la 
fluctuation des prix des biens de 
consommation.
L’alimentation et le logement: 

des postes budgétaires 
dominants

Les dépenses alimentaires 
et celles liées au logement 
continuent de représenter les 
plus grosses parts du budget des 
ménages. En 2022, les dépenses 
alimentaires s’élevaient à 2753,1 
milliards de dinars, représentant 
34 % du budget total. Cela inclut 
les achats de produits de première 
nécessité, tels que les céréales, 
le lait, et les viandes, dont les 
prix ont connu une hausse 
significative. En comparaison, en 
2011, ces dépenses représentaient 
41,8 % du total, ce qui indique 
une relative baisse en proportion, 

malgré l’augmentation absolue 
des coûts.
Les dépenses liées au logement, 
y compris les charges telles 
que l’eau, l’électricité et le gaz, 
ont quant à elles atteint 2322,9 
milliards de dinars en 2022, 
soit 29 % du total. Cette hausse 
est partiellement attribuée aux 
investissements publics dans 
le secteur immobilier, ainsi 
qu’à l’augmentation des coûts 
énergétiques. Les autres postes 
importants incluent le transport 
et les communications (11,4 % 
des dépenses), et la santé (8,2 
%), dont les parts ont elles aussi 
légèrement augmenté par rapport 
à 2011.

L’évolution des habitudes 
de consommation et leurs 

implications
L’analyse des données montre 
une évolution significative dans 
les habitudes de consommation. 

Alors qu’en 2011, les ménages 
consacraient 41,8 % de leur 
budget à l’alimentation, cette 
part est descendue à 34,3 % en 
2022. Cela pourrait s’expliquer 
par une diversification de 
la consommation, avec une 
augmentation des dépenses 
dans d’autres secteurs, tels que 
les loisirs, l’éducation, et les 
services financiers, qui, bien que 
moins importants en termes de 
pourcentage, ont vu leur poids 
augmenter. Par exemple, les 
dépenses en loisirs et culture ont 
presque doublé, atteignant 4,6 % 
du budget total en 2022, contre 
2,5 % en 2011.
De plus, l’accroissement 
des dépenses de santé, qui 
représentent désormais 8,2 % 
du budget des ménages contre 
6 % il y a dix ans, reflète une 
prise de conscience accrue des 
questions de bien-être et des 

enjeux sanitaires, notamment 
après la pandémie de COVID-19. 
Le rapport de l’ONS souligne 
également une tendance à la 
hausse des dépenses liées aux 
nouvelles technologies et aux 
télécommunications, soutenue 
par l’expansion des services de 
téléphonie mobile et d’internet 
haut débit.
En somme, la hausse des 
dépenses des ménages algériens 
s’accompagne de changements 
structurels dans la répartition 
budgétaire, qui traduisent à la 
fois l’évolution des besoins, 
la pression inflationniste et 
les nouvelles priorités de 
consommation. Ces dynamiques 
posent toutefois des défis pour 
le pouvoir d’achat, alors que 
les ménages doivent jongler 
avec des dépenses de plus en 
plus diversifiées et des prix qui 
continuent d’augmenter.

La 1e édition de 
l’exposition des produits 
algériens a pris fin, 

samedi à Doha, avec une 
présence importante de visiteurs 
qui ont été impressionnés par les 
produits algériens.
A la clôture de cette 1e édition 
de l’exposition des produits 
algériens qui a vu la participation 
de plus de 150 entreprises 
algériennes, l’ambassadeur 
d’Algérie au Qatar, Salah Attia, 
a distingué les participants 
à l’évènement qui étaient 
unanimes à confirmer le succès 
de cette 1e édition, notamment 
en termes d’établissement 
de contacts avec les hommes 
d’affaires qataris et de promotion 
des produits algériens.
La manifestation a été marquée 
par une forte affluence des 
visiteurs qui se sont félicités 

de la qualité des produits 
exposés, notamment les produits 
alimentaires, les vêtements, 
l’artisanat et les industries 
lourdes, souhaitant voir 
davantage de produits algériens 
investir le marché qatari.
Cette 1e édition de l’exposition 
des produits algériens au Qatar 
avait été inaugurée, mardi 
dernier, par le ministre du 
Commerce et de la Promotion 
des exportations, Tayeb Zitouni, 
en compagnie du ministre 
qatari de l’Environnement et 
du Changement climatique, 
Abdullah Bin Abdulaziz Bin 
Turki Al Subaie.
Dans des déclarations à la 
presse, le ministre a souligné que 
cette manifestation économique 
intervenait en parachèvement de 
la feuille de route établie entre les 
deux pays pour mettre en place 

un plan concret de partenariat 
réel et d’échanges commerciaux 
fondés sur le principe gagnant-
gagnant.
M. Zitouni a souligné 
l’importance de ce type de 
manifestations dans la promotion 
de la qualité du produit local, et 
ce de par sa contribution à jeter 
les ponts de communication 
entre les entreprises algériennes 
et qataries”.
En marge de l’ouverture de cet 
événement économique, organisé 
par la société “Tasdir” (filiale du 
groupe SAFEX), en coordination 
avec la Chambre algérienne de 
commerce et d’industrie (CACI) 
et la Chambre de commerce 
du Qatar avec pour objectif 
le renforcement des relations 
économiques et commerciales 
entre l’Algérie et le Qatar, M. 
Zitouni a supervisé la tenue du 

forum d’affaires algéro-qatari.
Le ministre a également visité 
l’usine “Baladna” à Doha, 
où il a reçu des explications 
exhaustives sur la technologie 
utilisée en production et la 
capacité de production de la 
structure qatarie, ainsi que son 
rôle dans la satisfaction des 
besoins du marché local qatari.
M. Zitouni a écouté, en outre, 
un exposé détaillé sur le projet 
intégré de la société “Baladna” 
en Algérie, avant de visiter 

l’Autorité des zones franches du 
Qatar.
Lors de cette visite, M. Zitouni 
était accompagné du président 
du Conseil du renouveau 
économique algérien (CREA), 
Kamel Moula, et du président 
de l’Union nationale des 
entrepreneurs publics (UNEP), 
Charaf Eddine Amara, ainsi 
que du chargé de la gestion 
de la Chambre algérienne de 
commerce et d’industrie (CACI), 
Hocine Zaoui.



Célébration du 62ème anniversaire du recouvrement de la 
souveraineté de la Radio algérienne à Annaba

Le wali décide de la réalisation d’autres écoles pour 
alléger la surcharge

L
a Radio régionale 

d’Annaba a  

commémoré, hier, 

le 62ème anniversaire 

du recouvrement de la 

souveraineté de la Radio 

algérienne, et ce en 

présence du wali d’Annaba  

accompagné du P/APW.

Lors de la commémoration 

de cet anniversaire, auquel 

ont assisté les techniciens et 

cadres de la radio régionale 

le wali  a prononcé 

une allocution  saluant  

l'anniversaire de cet 

évènement portant 

recouvrement de la 

souveraineté sur la Radio 

algérienne« Nous sommes 

fiers de notre parcours 

historique et de ses riches 

stations». Il a également 

adressé ses sincères 

remerciements à l'équipe de 

la radio Annaba qui s'efforce 

d'assurer le meilleur service 

public et d'éclairer l'opinion 

publique.

P
our atténuer la 

surcharge dans les 

classes et dans le 

but d’offrir aux élèves de 

meilleures conditions de 

scolarité, le wali d’Annaba 

a tenu, avant-hier  une 

réunion de coordination, 

en présence du secrétaire 

général. Ce conclave avait 

à son ordre du jour l’étude 

des terrains alloués à la 

localisation de projets 

d'équipement public, 

notamment le secteur de 

l'éducation  nationale, dans 

le but de réduire la pression 

sur les autres établissements 

d'enseignement en prévision 

des programmes futurs. 

La réunion s'est tenue en 

présence de mesdames et 

messieurs, le Directeur de 

l'équipement public, de la 

construction, de l'éducation, 

des domaines d’Annaba, du 

cadastre et du directeur de 

la programmation.

Sihem Ferdjallah

Sihem Ferdjallah
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Le DG de l’OPGI en visite
 à la localité ‘’Berka Zarga‘’ 

s’informe des préoccupations 
des résidents

Partenariat entre la direction forestière 
de Tindouf et le CRE Annaba : 

Journées de formation au profit 
des agriculteurs

D
ans le cadre de l’écoute et du 

traitement des préoccupations 

des citoyens, le directeur général 

de l’Office de Promotion et de Gestion 

Immobilière (OPGI),accompagné du chef 

de daïra et du P/APC d’El Bouni, s’est 

rendu, au quartier de BerkaZarga. Cette 

visite visait à évaluer les besoins des 

habitants des logements sociaux des 300 

et 600 unités et à suggérer des solutions 

concrètes.

Parmi les préoccupations exprimées par 

les résidents, on notera le raccordement 

des foyers en gaz naturel, un projet 

essentiel pour améliorer leur quotidien et 

réduire leur dépendance aux moyens de 

chauffage conventionnels. Le directeur 

général a assuré que des mesures seraient 

prises pour accélérer le raccordement 

des habitations au réseau de gaz naturel, 

offrant ainsi une source d’énergie plus 

sûre et économique. Le défaut d’éclairage 

public a été également soulevé. Les 

autorités ont constaté que de nombreuses 

zones de la cité étaient plongées dans 

l’obscurité en raison de l’absence ou de la 

défaillance des installations d’éclairage. 

Un engagement a été pris pour régler 

rapidement cette carence, afin d’assurer 

une meilleure sécurité nocturne pour les 

résidents.

Enfin, les responsables ont examiné les 

projets de réaménagement des espaces 

extérieurs, visant à  améliorer  la qualité 

de vie des habitants.

D
ans le cadre du partenariat entre 

la direction forestière  de Tindouf 

et le Centre de Recherche 

Environnementale d'Annaba, des 

journées de formation ont été organisées 

les 23 et 24 octobre 2024, au profit des 

agriculteurs intéressés par la plantation 

d'arganiers, et des femmes rurales, sous 

le slogan de développer les techniques 

de plantation d’arganiers en vue du d’un 

développement durable.

 L'événement, organisé au Centre Culturel 

Islamique ‘’Nahda’’, a vu la présence 

du représentant du wali de Tindouf, le 

Directeur des Techniques et des Affaires 

Publiques, outre des personnalités 

importantes telles qu'un membre de 

l'Assemblée Nationale, les membres de 

la famille révolutionnaire, du Conseil 

professionnel mixte  de la Division du 

personnel, des artisans et représentants 

des femmes rurales, traditionnelles et 

artisanales, en plus d'une large présence 

d'associations et d'entités médiatiques.

Les journées de formation, animées par des 

experts spécialisés, comprenaient un volet 

théorique et pratique sur les techniques 

de culture de l'arganier, présenté par M. 

Mohamed Ould El Safi, directeur de la 

Station régionale de recherche forestière 

d'Adrar.  L'accent a été mis sur les 

technologies modernes pour garantir 

le succès de la plantation de cet arbre 

important sur le plan environnemental 

et économique, tout en encourageant 

les femmes rurales à s'engager dans ce 

domaine. 

S.Y
Sihem.Ferdjallah



LUTTE CONTRE LA DROGUE:
La DJS d’Annaba participe au colloque 

national organisé à Constantine

La police d’El-Bouni saisit 375 grammes de mercure argenté
et 600 comprimés de  psychotropes

La section cynotechnique d’Annaba  
dédiée aux opérations de recherche

 et de sauvetage

ANNABA /  PROTECTION CIVILE 
Bilan hebdomadaire : 

700opérations enregistrées 
dont 418 d’assistance

 et d’évacuation médicale

Opération de contrôle
 et d’inspection des taxis 

à Annaba

La direction de la jeunesse 
et des sports de la wilaya 
d’Annaba a récemment 

pris part au colloque national 
portant sur la lutte contre la 
drogue et la toxicomanie, 
organisé au siège de la wilaya 
de Constantine. Cette initiative 
s’inscrit dans le cadre des efforts 
nationaux visant à sensibiliser 
la population et à coordonner 
les actions pour combattre ce 
fléau qui menace les jeunes 

générations.Représentée par 
l’association de la wilaya pour la 
lutte contre la drogue d’Annaba, 
cette participation a permis 
d’échanger des expériences et 
des stratégies de prévention et de 
lutte contre la toxicomanie. Au 
cours du colloque, des experts, 
des membres de la société civile, 
ainsi que des responsables de 
divers secteurs ont pris la parole 
pour présenter des études de cas, 
des statistiques et des méthodes 
innovantes pour endiguer la 
propagation des substances 

illicites.
Les intervenants ont souligné 
la nécessité de renforcer les 
actions de prévention dès le plus 
jeune âge et de sensibiliser les 
familles et les éducateurs sur 
leur rôle essentiel. Plusieurs 
initiatives de suivi et de soutien 
pour les personnes touchées par 
la toxicomanie ont également 
été mises en avant, avec pour 
objectif de leur offrir des 
solutions de réinsertion sociale 
et professionnelle.

Dans le cadre de la lutte 
contre la délinquance en 
tout genre, les services 

de sécuritéd’El Bouni ont pu 

la semaine dernière, à la suite 
de deux opérations distinctes, 
arrêter 04 personnes âgées de 
22 à 51 ans. Le premier cas 
concernait l’arrestation de trois 
(3) suspects dans une affaire 

de possession de matériaux 
interdits, avec la saisie de 375 
grammes de mercure argenté.
Le deuxième cas concernait 
l’arrestation d’une personne 
soupçonnée de détention et de 

transport illégal de substances 
psychotropes en vue de leur 
vente, avec la saisie de 600 
comprimés de substances 
psychotropes.       
 Après avoir accompli toutes 

les formalités  juridiques 
nécessaires, les suspects ont été 
présentés devant le procureur 
près le tribunal d’El Hadjar, 
pour des affaires distinctes.  

Au cœur des opérations 
de recherche et de 
sauvetage en Algérie, 

une unité se distingue de par sa 
compétence et son engagement 
: la section cynotechnique 
de la protection civile. Une 
association entre l’homme et le 
chien, hautement entraînés, dans 
les interventions et les situations 
d’urgence pour retrouver les 
personnes disparues, qu’elles 
soient ensevelies sous des 
décombres ou perdues dans des 
zones reculées.
À Annaba, cette équipe se 
compose de sept membres : 
Un chef de section, six agents 
spécialisés, et un vétérinaire, 
indispensable pour veiller à la 
bonne santé des chiens. Cette 
section de la protection civile 
ne se contente pas de secourir 
sous les décombres. Elle vient 
également en renfort aux forces 
de sécurité, et participe à des 
opérations de recherche pour 

retrouver des personnes égarées, 
un rôle crucial dans les zones 
montagneuses et les espaces 
vastes de la wilaya.
La reconnaissance 
internationale de l’unité 
cynotechnique algérienne 
témoigne de sa rigueur et de 
son savoir-faire. En 2017, la 
protection civile algérienne a 
obtenu le prestigieux « Insigne 
international », une certification 
mondiale saluant son expertise 
dans le domaine des opérations 
de recherche et de sauvetage. 
Ce label est une reconnaissance 

du professionnalisme de ces 
équipes et de leur capacité 
à respecter des normes de 
formation et d’intervention 
complexes.
À Annaba, comme ailleurs 
en Algérie, la section 
cynotechnique s’impose ainsi 
comme un pilier discret mais 
essentiel de la sécurité civile, 
prête à répondre à l’appel en 
toute circonstance pour sauver 
des vies, un lien vital entre 
l’humain et l’animal au service 
de la solidarité et de l’humanité.

La semaine du 20 au 26 
octobre 2024 a été marquée 
par une activité intense de la 

direction générale de la protection 
civile de la wilaya d’Annaba, selon 
un communiqué détaillé faisant 
état de nombreuses interventions. 
Durant, la période susvisée, 
pas moins de 700 opérations de 
secours ont été menées à travers 
le territoire de la wilaya. Ces 
interventions, couvrent un large 
éventail de situations d’urgence, 
et démontrent l’engagement 
constant des équipes de protection 
civile pour la sécurité des citoyens.
Sur les 700 interventions, 418 ont 
été consacrées à des opérations 
d’évacuation médicale. Ces efforts 
ont permis de prendre en charge et 
d’évacuer 414 personnes, entre 
patients et blessés, vers divers 
établissements sanitaires.

Les accidents de la route demeurent 
une préoccupation majeure 
pour ce corps de protection. Les 
équipes de la protection civile ont 
enregistré prés de 24 accident de la 
route Ces interventions ont permis 
de secourir et de transporter vers 
les établissements hospitaliers 49 
personnes blessées à la suite de 
ces accidents et un mort de sexe 
masculin qui a été transporté à la 
morgue. S’agissant  des incendies, 
de diverses natures, les équipes 
de la protection civile ont réussi à 
maîtriser et éteindre 28 incendies. 
En sus des évacuations médicales 
et des interventions, les équipes 
ont effectué 139 opérations de 
sauvetage, incluant des situations 
variées présentant un danger 
potentiel. Ces opérations ont 
permis de sauver des personnes en 
détresse, avec 2 blessés transférés 
à l’hôpital.

La direction des transports, 
en collaboration avec 
les services de la sûreté 

nationale, a mené une série 
d’opérations de contrôle et 
d’inspection des chauffeurs de taxi 
opérant dans la ville d’Annaba. 
Cette initiative vise à lutter contre 
le transport illégal et à sensibiliser 
les chauffeurs de taxi aux bienfaits 
du respect du cahier des charges.
Les actions de contrôle se sont 
concentrées sur plusieurs points 
essentiels pour améliorer le 
service de taxi et redorer l’image 
de cette profession. Il a été rappelé 
aux chauffeurs l’importance de 
prendre en charge tous les clients 
sans sélection arbitraire des 
courses, d’assurer la continuité du 
service public, notamment durant 
les heures tardives, et de traiter les 
usagers avec courtoisie.
Les responsables ont insisté 
sur l’impact de ces pratiques, 
soulignant leur contribution à 

la lutte contre le transport non 
réglementé et à la restauration de 
la réputation de cette profession 
au sein de la société.L’opération 
a inclus un avertissement et une 
sensibilisation aux principes cités 
précédemment pour garantir un 
service public de qualité, sécurisé 
et ponctuel.
Les autorités ont également 
recueilli les réclamations et les 
obstacles auxquels les chauffeurs 
de taxi peuvent être confrontés dans 
leur travail, des préoccupations  
qui seront transmises aux services 
compétents.

S.Y

SihemFerdjallah

S.Y

Imen.B
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ANNABA / OUED EL ANEB : 
L’APC procède à la réparation et à l’entretien des appareils 

de chauffage des écoles primaires

D
ans une initiative 

visant à parfaire les 

conditions d’accueil 

et de prise en charge 

des élèves, les services 

communaux d’Oued El Aneb 

ont procédé à l’entretiens 

des chauffages au niveau 

des établissements scolaires  

primaires afin d’assurer des 

conditions optimales pour la 

scolarisation des élèves. Les 

services techniques de l’APC 

d’Oued El Aneb ont procédé 

à la réparation et à l’entretien 

de la plupart des appareils 

de chauffage de toutes sortes 

à travers les établissements 

scolaires afin de fournir de la 

chaleur aux élèves notamment 

avant la saison hivernale. 

Pour  pallier le manque de 

chauffage dans les écoles de la 

wilaya d’Annaba  et permettre  

aux écoliers d’étudier dans 

de bonnes conditions, des 

instructions fermes ont été 

données par le wali afin 

d’assurer aux enfants une 

année scolaire en de bonne 

condition.   

Imen.B

ANNABA / PRÉVENTION CONTRE LE VIRUS WEST NIL : 
L’opération de démoustication et de pulvérisation 

d’insecticide se poursuit à Oued El Aneb

L’
opération de 

démoustication 

se poursuit par 

les services d’hygiène de la 

commune d’Oued El Aneb, 

en collaboration avec les 

services de l’environnement 

qui ont mobilisé tous 

les moyens humains et 

matériels pour  le succès de 

cette opération qui vise à 

empêcher la propagation du 

virus de West Nil au niveau 

des cités ‘’1000 logements’’ 

et ‘’800 logements’’ ainsi que 

l’école primaire ‘’Aliouat 

Rabeh’’ et la salle de prière 

‘’Hafsa Oum El Mouminin’’ 

de ladite commune. Le but 

de cette campagne étant   

d’éliminer les moustiques 

adultes potentiellement 

infectés pour éviter qu’ils 

ne piquent les personnes 

des localités et supprimer 

les gîtes larvaires. Pour ce 

faire, les équipes relevant 

du service d’hygiène et de 

l’environnement de l’APC 

sillonnent, de jour comme de 

nuit les différents sites ciblés 

pour éradiquer, à l’aide de 

pulvérisateurs d’insecticide, 

les moustiques et autres 

bestioles.  

Imen.B

ANNABA / ADE : 
La série des coupures d’eau continue à Hdjar Eddis

L
es habitants des 60 

logements de la cité 

‘’Ayat Ahmed’’ à Hdjar 

Eddis, se sont plaints des 

coupures  et de la perturbation 

de l’alimentation  en eau 

potable. Cette situation a 

suscité le mécontentement 

et la colère des habitants. 

Les plaignants ont, à maintes 

reprises, adressé des lettres 

de doléances à l’ADE   pour 

résoudre le problème, mais 

en vain. En effet, les riverains  

ont indiqué qu’ils souffraient 

à cause  des fréquentes 

coupures  et  le manque d’eau. 

Certains d’entre eux ont tenu 

à préciser qu’ils sont obligés  

de recourir aux livreurs 

d’eau par camion-citerne. 

Les habitants  qualifient cette 

situation d’inacceptable. «Il 

est inadmissible, disent-ils, de 

supporter  le manque en eau 

pendant des jours», nous dit-

on. Les citoyens ne sachant 

pas à quel Saint se vouer 

lancent un appel par le biais 

de notre journal   au wali pour 

une intervention rapide afin 

que cessent ces perturbations.

Sihem Ferdjallah 

ANNABA / EL BOUNI : 
35 chiens errants éliminés lors d’une campagne d’abattage 

S
ur instructions du P/

APC de la commune 

d’El Bouni et dans le 

cadre des efforts déployés 

par les mêmes services 

pour la protection des 

citoyens et l’amélioration de 

l’environnement et sous la 

supervision du chef de secteur 

Ayed Ismail, une campagne 

d’abattage de chiens errants 

a été lancée en fin de semaine 

passée.   L’objectif de celle-ci 

était de mettre fin au danger 

qui menace quotidiennement 

les citoyens, d’autant plus que 

le nombre des chiens errants, 

potentiellement vecteurs de 

maladies transmissibles à 

l’homme, comme la rage, 

ne cesse d’augmenter ces 

derniers mois aux quatre 

coins de la commune. Tous les 

moyens humains et matériels 

ont été mobilisés pour mener 

à bien cette campagne,  où 

près de 35 chiens errants ont 

été  éliminés à travers les 

cités. Il faut souligner que la 

prolifération de ces canidés 

en zone urbaine ou rurale 

est favorisée par la présence 

de restes de nourritures se 

trouvant dans les bacs à 

ordures ménagères.

Imen.B

ANNABA / EL BOUNI : 
Un homme meurt après une chute dans un 

puits en cours de construction 

U
n homme  est 

décédé, hier, vers 

les coups de 14 

heures, après avoir chuté 

dans un puits en cours de 

construction de quelques 

mètres de profondeur dans 

la localité ‘’Bouchareb 

Ismail’’ relevant  de  la 

commune El Bouni, selon un 

communiqué de la Direction 

de la Protection civile de 

la wilaya de Annaba. Les 

éléments  de la Protection 

civile sont intervenus, 

pour extraire du puits en 

construction le corps de la 

victime âgée de 33 ans. Sa 

mort a été malheureusement 

constatée et son corps a 

été évacué à la morgue de 

l’hôpital Ibn Rochd  pour 

les besoins de l’autopsie. 

Par ailleurs, les éléments 

de sécurité territorialement 

compétents  ont ouvert une 

enquête pour déterminer les 

causes exactes de ce drame 

qui a endeuillé toute une 

famille et a mis en émoi tous 

le  voisinage de la cité.

Imen.B



Japon 
Le premier ministre exclut de démissionner après la débâcle 

de son parti lors des élections législatives

Au Brésil, le second tour des élections municipales 
voit s’imposer la droite modérée

Shigeru Ishiba a affirmé vouloir 
rester en poste, afin d’éviter 
de créer « un vide politique 

». Il avait convoqué des législatives 
anticipées, espérant consolider son 
pouvoir en renforçant la position 
de son parti, qui gouverne le Japon 
presque sans interruption depuis sept 
décennies, selon le monde fr. 
Le premier ministre japonais, 
Shigeru Ishiba, a reconnu, lundi 28 
octobre, la « défiance » et la « colère 
» des électeurs au lendemain de sa 
lourde défaite électorale. Mais, il a 
exclu de démissionner, promettant 
des « réformes fondamentales » au 
sein de son parti entaché par un vaste 
scandale financier.
Dans la foulée de sa nomination à la 
tête du gouvernement le 1er octobre, 
Shigeru Ishiba avait convoqué des 
législatives anticipées, espérant 
consolider son pouvoir en renforçant 
la position de son Parti libéral-
démocrate (PLD), qui gouverne 

le Japon presque sans interruption 
depuis sept décennies.
Mais, selon les projections de la 
chaîne de télévision nationale NHKet 
dans l’attente des résultats officiels, 
le PLD n’a pas atteint la majorité 
absolue de 233 sièges à lui tout seul, 
pour la première fois depuis 2009. 
Pire, ces chiffres suggèrent que la 
coalition au pouvoir composée du 

PLD et du parti Komei n’a pas non 
plus réussi à s’assurer le contrôle 
de la moitié des 465 sièges de la 
chambre basse. Le PLD a remporté 
191 sièges et le parti Komei vingt-
quatre, selon les décomptes de la 
NHK, lundi matin.
« Le plus grand facteur [de la 
défaite], c’est la suspicion, la 
défiance et la colère qui ne se sont 

pas estompées sur le problème 
des financements et de la politique 
», a reconnu le premier ministre 
japonais, promettant une « réforme 
fondamentale » sur ce sujet. Déjà 
pénalisé par la situation économique 
et la forte inflation, le PLD a pâti des 
retombées d’une affaire de « caisses 
noires » en son sein.
Shigeru Ishiba, 67 ans, a cependant 
affirmé vouloir rester en poste, afin 
d’éviter de créer « un vide politique 
». « Je veux remplir mon devoir, 
qui est de protéger la vie des gens, 
de protéger le Japon », a-t-il affirmé 
devant la presse. A contrario, Shinjiro 
Koizumi, responsable des élections 
au sein du PLD, a démissionné lundi 
de ses fonctions.
Pas d’élargissement de la coalition
Les analystes doutent de la capacité 
de l’opposition, très divisée, à former 
elle-même une alliance. Shigeru 
Ishiba devra donc désormais diriger 
un gouvernement minoritaire (sans 

majorité absolue au Parlement), au 
risque d’avoir du mal à faire adopter 
ses textes, ou chercher de nouveaux 
partenaires de coalition. Il a précisé, 
lundi, ne pas souhaiter « à ce stade 
» élargir sa coalition, préférant des 
discussions selon les textes avec les 
partis d’opposition.
Pour autant, Shigeru Ishiba pourrait 
voir sa position contestée au sein du 
PLD, dont certains cadres, partisans 
de l’ancien premier ministre Shinzo 
Abe, « avaient été malmenés par 
M. Ishiba et pourraient donc saisir 
l’occasion de prendre leur revanche 
», estime Yu Uchiyama, professeur 
de sciences politiques à l’université 
de Tokyo. Mais, selon lui, « le 
PLD ayant perdu un nombre de 
sièges considérable, ils pourraient 
décider de soutenir Ishiba pour 
l’instant, pensant que ce n’est pas le 
moment de se livrer à des querelles 
intestines».

Le second tour des élections 
municipales s’est soldé par 
une large victoire des partis 

de droite et de centre droit. Lors du 
premier tour, le 6 octobre, l’extrême 
droite était toutefois arrivée en tête, 
selon le monde fr.
Le second tour des élections 
municipales au Brésil s’est soldé, 
dimanche 27 octobre, par une large 
victoire de la droite modérée, au 
détriment de candidats d’extrême 
droite, soutenus par Jair Bolsonaro, et 
de la gauche du président Lula, qui a 
subi une nouvelle déroute.
Un des représentants de cette droite 
modérée, Ricardo Nunes, a été réélu 
haut la main à Sao Paulo, la plus 
grande métropole d’Amérique latine, 
avec plus de 59 % des suffrages, face 
au candidat de gauche Guilherme 
Boulos. « L’équilibre a gagné face à 

l’extrémisme », a déclaré M. Nunes 
après sa victoire.
Lors de ce scrutin disputé à deux ans 
de la présentielle de 2026, « les grands 
vainqueurs sont les partis de centre et 
de centre droit », résume à l’Agence 
France-Presse Leandro Gabiati, 
politologue et directeur du cabinet de 
consultants Dominium. « Ce n’était 
pas une élection pour les outsiders, 
mais pour les représentants de la 
politique traditionnelle », insiste-t-il.
Une victoire en demi-teinte
Le Parti libéral (PL) de M. Bolsonaro 
était en lice au second tour dans 
neuf des vingt-six capitales d’Etats 
brésiliens, mais n’en a remporté 
que deux, Cuiaba (Centre-Ouest) et 
Aracaju (Nord-Est). Le PL porte ainsi 
son total à quatre, avec Maceio (Nord-
Est) et Rio Branco (Nord), gagnées 
dès le premier tour, le 6 octobre.

« D’un côté, Bolsonaro peut célébrer 
le fait que son parti ait obtenu de bons 
résultats, mais d’un autre côté, des 
candidats au profil plus idéologique 
qu’il a fortement soutenus durant la 
campagne ont été battus », explique 
M. Gabiati.
C’est le cas, par exemple, de Bruno 
Engler, défait au second tour 
dimanche par le centriste sortant Fuad 
Noman à Belo Horizonte, la troisième 
ville la plus peuplée du pays. Dans 
la ville amazonienne de Belem 
(Nord), qui accueillera la conférence 
de l’ONU sur le climat COP30 en 
2025, le bolsonariste Eder Mauro, 
climatosceptique notoire, a également 
été battu, par Igor Normando (centre 
droit).
Préserver Lula
Le Parti des travailleurs (PT) de Luiz 
Inacio Lula da Silva a sauvé l’honneur 

à Fortaleza, la ville la plus peuplée du 
Nord-Est, avec la victoire très serrée 
d’Evandro Leitao face au candidat 
bolsonariste André Fernandes. Ce 
sera la seule capitale gouvernée par le 
PT lors des prochaines années, mais 

la déroute demeure moins sévère que 
celle de 2020, quand le parti n’en 
avait remporté aucune. Le président 
Lula s’était spécialement déplacé à 
Fortaleza pour soutenir son candidat 
durant l’entre-deux-tours.

Au pouvoir depuis 2020, la coalition de 
centre droit, dirigée par la première 
ministre, Ingrida Simonyte, a reconnu 

sa défaite, tandis que la cheffe de file du Parti 
social-démocrate entamait des négociations en 
vue de la formation d’un gouvernement, selon 
le monde fr.
En obtenant la première place avec 52 des 141 
sièges de la Seimas (le Parlement lituanien), à 
l’issue du second tour des élections législatives, 
dimanche 27 octobre, les sociaux-démocrates 
lituaniens ont remporté une victoire nette. « 
Les résultats des élections montrent que les 
Lituaniens, où qu’ils vivent – dans les villes ou 
les villages – veulent un changement et qu’ils 
ont besoin d’un gouvernement complètement 
différent », a déclaré, en fin de soirée, la 
cheffe de file du Parti social-démocrate, Vilija 
Blinkeviciute (64 ans).
Quelques instants plus tôt, le dirigeant de 
l’Union de la patrie-Chrétiens démocrates 

lituaniens, Gabrielius Landsbergis, ministre 
sortant des affaires étrangères, avait concédé 
la défaite. A la tête d’un gouvernement de 
centre droit dirigé depuis 2020 par la première 
ministre, Ingrida Simonyte, son parti n’arrive 

qu’en deuxième position, avec 28 sièges. 
Lors d’une brève allocution, M. Landsbergis 
a appelé les sociaux-démocrates à former « 
un gouvernement responsable » et « à ne pas 
inverser la direction » prise par le pays ces 
dernières années.
Dès dimanche soir, Vilija Blinkeviciute, 
députée européenne depuis 2009, a rencontré 
les leaders de l’Union des démocrates pour la 
Lituanie (centre gauche), arrivée en quatrième 
position (14 députés), et de l’Union lituanienne 
agraire et des verts (centre droit), qui se classe 
sixième (8 députés), en vue de former une 
alliance. Même si les négociations s’annoncent 
difficiles, en raison notamment de l’animosité 
personnelle entre les dirigeants de ces deux 
partis, une telle coalition aurait le mérite de 
disposer d’une majorité au Parlement.
Déterioriation inquiétante des services 
publics
Ce faisant, le futur gouvernement n’aurait donc 

pas besoin de déprendre du soutien du parti 
populiste Nemuno Ausra (L’Aube du fleuve 
Niémen), créé en novembre 2023 et arrivé en 
troisième position 15 % des voix (20 députés). 
Exclu du parti Liberté et justice (libéral 
conservateur) en mai 2023, après avoir tenu 
des propos antisémites sur les réseaux sociaux, 
son chef de file, Remigijus Zemaitaitis, est 
actuellement jugé pour incitation à la haine 
raciale par un tribunal de Vilnius. En mai, 
il avait obtenu 11 % des voix à l’élection 
présidentielle, remportée par le président 
sortant, Gitanas Nauseda (indépendant).
Selon le politiste Ramunas Vilpisauskas, la 
formation radicale doit son excellent score 
à son discours antisystème : « Il n’est pas 
encore considéré comme faisant partie de 
l’establishment et les critiques des formations 
traditionnelles à son égard ont permis de le 
maintenir sous les projecteurs, alors que son 
programme reste très flou. »
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En Lituanie, les sociaux-démocrates remportent les législatives



Moscou revendique une nouvelle avancée dans la région 
ukrainienne de Donetsk

Frappes sur l’Iran: 

l’Irak proteste après l’usage de son espace aérien par Israël

Sud du Liban: 

au moins 21 morts dimanche dans plusieurs frappes israéliennes

MOSCOU: Le ministère 
russe de la Défense a 
revendiqué dimanche 

la conquête d’un village de l’est 
de l’Ukraine, tout près de la ville 
industrielle de Kourakhové, 
dont les forces de Moscou sont 
désormais aux portes.
Les soldats russes ont pris le 
village d’Izmaïlivka, a déclaré le 
ministère dans un communiqué.
Cette localité, très peu peuplée 
avant même le conflit, est située 
à environ huit kilomètres au 
nord de Kourakhové.
Cette cité industrielle semble 
en voie d’être conquise par les 
troupes de Moscou, qui s’en 
sont rapprochées ces dernières 
semaines, poussant nombre de 

ses habitants à fuir.
A une dizaine de kilomètres 
au nord d’Izmaïlivka se trouve 
Selydové, une autre ville dont 

les soldats russes semblent 
proches de s’emparer. Ils ont 
déjà pénétré dans cette localité, 
selon des observateurs.

Encore plus au nord, la grande 
ville de Pokrovsk, important 
nœud logistique des troupes 
ukrainiennes, est elle aussi 
menacée.
La cité, encore considérée 
relativement sûre il y a quelques 
mois, voit les soldats russes se 
rapprocher et l’intensité des 
frappes se renforcer. Les troupes 
de Moscou sont désormais à 
environ huit kilomètres.
Les forces ukrainiennes sont à la 
peine dans l’est du pays, face à 
des soldats russes plus nombreux 
et mieux armés.
Kiev espérait détourner les 
troupes de Moscou de son 
territoire en lançant une offensive 
surprise dans la région russe de 

Koursk début août. Mais cette 
stratégie n’a pour l’heure pas 
fonctionné.
Le ministère russe de la Défense 
a par ailleurs annoncé avoir 
abattu 109 drones ukrainiens 
pendant la journée de dimanche 
au-dessus de son territoire.
Dans le détail, 45 ont été 
interceptés dans la région 
frontalière de Briansk, 26 dans 
le secteur de la ville frontalière 
de Belgorod, 18 dans la 
région de Tambov, a précisé le 
ministère dans un communiqué 
sur Telegram.
Les autres ont été abattus 
notamment dans les régions 
d’Oryol, de Lipetsk et de 
Voronej.

L’Irak a annoncé avoir 
officiellement protesté 
auprès de l’ONU 

contre l’utilisation selon lui 
par Israël de son espace aérien 
pour frapper l’Iran voisin, 
condamnant une “violation 
flagrante” de sa souveraineté.
Dans une lettre de protestation 
au secrétaire général de l’ONU 
et au Conseil de sécurité, 
l’Irak “condamne la violation 
flagrante perpétrée par l’entité 
sioniste dont les avions ont 
violé l’espace aérien et la 
souveraineté de l’Irak, utilisant 
l’espace aérien irakien pour 
mener une attaque contre 
l’Iran le 26 octobre”, selon un 
communiqué du porte-parole 
du gouvernement, Bassim 
Alawadi.
Les autorités vont également 
contacter le partenaire 

américain, un allié d’Israël, “au 
sujet de cette violation”.
Samedi avant l’aube, l’armée 
israélienne a mené une attaque 
aérienne ciblant des sites 
militaires en Iran, dans un 
contexte régional explosif, 
exacerbé par les guerres menées 
par Israël contre le Hamas à 
Gaza et le Hezbollah au Liban.
Israël avait juré de faire payer à 
l’Iran une attaque aux missiles 
menée par Téhéran le 1er 
octobre contre son territoire.
Samedi, l’armée iranienne a 
aussi accusé les avions israéliens 
d’avoir utilisé l’espace aérien 
de l’Irak, dont dispose l’armée 
américaine, “pour lancer à 
distance un certain nombre de 
missiles aéroportés à longue 
portée dotés d’ogives très 
légères”.
Alliées de l’Irak et des Etats-

Unis, ennemis jurés, les 
autorités irakiennes sont 
engagées dans un délicat 
exercice d’équilibriste pour 
éviter à leur  pays de plonger 
dans la guerre.
Si le gouvernement est 
étroitement lié à Téhéran, il 
entretient aussi un partenariat 
stratégique avec Washington, 
qui a des troupes déployées 
en Irak dans le cadre d’une 
coalition internationale 
antijihadistes.
Mais il y a aussi des factions 
armées irakiennes pro-Iran, à 
la rhétorique va-t-en-guerre, 
qui ont revendiqué des dizaines 
de tirs de roquettes et frappes 
de drone contre les troupes 
américaines, en Irak et en Syrie. 
Et qui lancent désormais des 
drones sur Israël, même si les 
dommages infligés restent rares 

et le plus souvent mineurs.
Dimanche, l’une de ces 
factions, les Brigades du 
Hezbollah, ont fustigé l’usage 
de l’espace aérien irakien lors 
de l’attaque israélienne contre 
l’Iran, y voyant un “dangereux 
précédent”.
Evoquant une complicité des 

Américains “qui dominent les 
cieux irakiens”, menaçant aussi 
Israël, le mouvement a dit qu’ils 
devront “payer le prix” “en 
temps et lieu” opportuns.
“Après avoir osé (agir) contre 
l’Iran, ils oseront certainement 
contre l’Irak, s’ils ne paient pas 
un lourd tribut à leur agression.”

BEYROUTH: Au moins 21 
personnes ont été tuées 
dimanche dans plusieurs 

frappes israéliennes sur le sud 
libanais, dont neuf morts dans un 
bombardement sur les environs de 
Saïda, grande ville habituellement 
relativement épargnée par les 
violences, selon le ministère de la 
Santé libanais.
Neuf personnes ont été tuées et 
38 blessées --dont trois dans un 
état critique-- dans une frappe sur 
Haret Saïda, faubourg de cette 
métropole de Saïda située à une 
soixantaine de km de la frontière 
avec Israël, selon un “bilan 
définitif” du ministère de la Santé.
Un premier bilan avait fait état 
de cinq morts et 13 blessés dans 
cette frappe.
Selon un correspondant de l’AFP 

sur place, un immeuble de trois 
étages a été touché et le dernier 
étage a été entièrement détruit. 
Des immeubles voisins et des 
dizaines de commerces proches 
ont été endommagés.
L’armée libanaise a bloqué 
les accès au secteur, alors que 
des ambulances évacuaient les 
victimes, selon le correspondant.
La région est densément peuplée, 
des déplacés des zones situées 
plus au sud s’étant réfugiées dans 
le secteur.
Le correspondant de l’AFP a vu 
des familles fuyant à pied. La 
frappe n’a pas été précédée par un 
appel d’Israël à évacuer la zone.
Dans la localité d’Aïn Baal, au 
moins sept personnes ont été 
tuées et 24 blessées dans un “raid 
de l’ennemi israélien”, selon le 

ministère de la Santé.
Parmi les victimes tuées figurent 
trois secouristes dans un centre 
de l’Association al-Rissala, 
affiliée au parti chiite Amal, 
grand allié du Hezbollah, mais 
aussi une infirmière et trois autres 
personnes qui se trouvaient dans 
les environs du centre, selon la 
même source.
Dans les environs de la ville de 
Tyr, cinq personnes ont été tuées 
et une blessée dans une frappe sur 
la localité de Bourj al-Chemali, 
selon le ministère de la Santé.
Cité par l’Agence de presse 
libanaise Ani, le chef de la 
municipalité de Bourj al-Chmali 
Ali Dib a assuré que cette frappe 
de drone était survenue près d’une 
école rattachée à l’UNRWA, 
l’agence de l’ONU pour les 

réfugiés palestiniens.
“L’école n’a pas été directement 
touchée ou ciblée, il n’y a pas de 
victimes confirmées au sein de 
l’école” a indiqué de son côté à 
l’AFP un porte-parole de l’agence 

onusienne.
Au moins 1.620 personnes ont été 
tuées au Liban en plus d’un mois 
d’hostilités, d’après un décompte 
de l’AFP basé sur des données 
officielles.
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Candidature pour les élections du Comex :
Sadi attend des garanties

LA VAR DE TOUTES LES POLÉMIQUES

Aouar préservé pour le derby contre Al-Ahli

Le premier pas a été osé par 
la Fédération algérienne 
de football en direction 

des responsables du football 
africain.
Après une période d’observation 
et de réflexion, Sadi semble 
vouloir tenter lui aussi sa chance 
et essayer de briguer un mandat 
au niveau du Comex de la CAF, 
mais cela ne sera pas une mince 
affaire, et l’intéressé le sait. 
C’est pour cette raison qu’il a 
fait de son dernier saut à Addis-
Abeba une occasion de prendre 
la température et de voir de près 
l’évolution des choses au niveau 
de l’instance, d’autant que les 
mouvements dans les coulisses 
ne cessent de s’accentuer, tout 
peut changer d’un moment à 
l’autre.
Pour la Fédération, le voyage 
a été positif. Certes, aucune 
décision n’a été prise, mais on 
est revenu avec une idée précise 
qui mettra les nôtres sur orbite, 
mais comme il y a déjà trois 
mauvaises expériences par le 
passé, notamment la dernière de 
Zefizef, qui croyait avoir fait le 

plus dur avant de sombrer face 
à son concurrent libyen, Sadi se 
veut prudent et ne va sûrement pas 
trancher dans l’immédiat. Sadi et 
Bouzenad ont donc besoin d’être 
rassurés, ils veulent des garanties 
avant de demander le feu vert des 
autorités, et au même temps, on 
préfère attendre, car sur d’autres 
paliers, il existe actuellement des 
contacts pour essayer de faciliter 
la tâche au président de la FAF 
actuel. Tout sera mis en œuvre 
pour aider Sadi, mais si on voit 
que les choses n’avancent pas, 
Sadi ne sera pas candidat. Selon 

des sources sûres, il veut avoir 
des garanties. Le cas contraire, 
il se concentrera sur la réalité 
du terrain et son programme 
pour le développement du 
football algérien. On sait tous 
que les élections sont proches, 
il voudrait bien y être reconduit, 
mais la tentation de prendre le 
poste disponible dans le Comex 
a son pesant d’or. Ce qui est 
certain, c’est que Sadi a encore 
deux semaines pour trancher 
: la CAF a arrêté la date du 12 
novembre comme dernier délai 
pour le dépôt du dossier de 

candidature. D’ici là, la FAF 
essayera de travailler et surtout 
de suivre ce qui se passe dans 
les coulisses. Il faut dire que 
malgré la facilité apparente de 
la mission du boss de la FAF, en 
l’absence de concurrents directs, 
il existe encore quelques risques. 
Lekjaâ et Abourida qui ont 
terminé leur mandat à la FIFA 
pourraient bien se retirer et viser 
un retour au Comex de la CAF, 
ce qui serait fatal pour Sadi, au 
vu du poids des deux hommes au 
niveau de l’instance. Seulement, 
pour l’Egyptien, on préfère 
voir plus grand. Abourida a des 
envies de présidence, il veut 
arracher le poste, ce qui explique 
d’ailleurs la récente démarche de 
Motsepe qui a préféré annoncer 
sa candidature très tôt, histoire 
de freiner toute envie de ses 
concurrents de briguer le mandat 
mis en jeu.
Les relations entre la CAF et la 
FAF ne sont pas au beau fixe, 
mais cette dernière va devoir 
faire un choix. La course vers 
la présidence va être rude 
et notre Fédération devra se 

positionner. Elle a de fortes 
chances de soutenir le Président 
sortant, mais cela ne se fera 
pas sans contrepartie. On mise 
énormément sur ce point pour 
négocier éventuellement le poste 
tant recherché, mais il faudra se 
battre contre vents et marrées. 
Plusieurs parties essayent de 
mettre des bâtons dans les roues 
des espoirs algériens. Ce sont 
tous ces paramètres qu’il faudra 
prendre en considération et 
tenter de sortir avec la meilleure 
décision possible. La réunion 
du BF, prévue demain à Alger, 
permettra d’établir un premier 
rapport. Le compte rendu de 
l’expédition en Éthiopie a déjà 
été envoyé aux responsables, 
Sadi attendra un retour du MJS 
pour pouvoir trancher. D’ici là, 
des choses peuvent se passer. 
C’est pourquoi la décision finale 
ne devrait pas être annoncée 
avant le dernier jour du délai fixé 
pour le 12 mars prochain. Si Sadi 
décide de s’inscrire, il aura près 
de 4 mois pour se rapprocher des 
votants et tenter de faire mieux 
que son prédécesseur.

Censée apporter l’équité 
en matière d’arbitrage 
dans notre championnat 

et mettre un terme à tous les 
désordres sur les terrains et 
même dans les gradins engendrés 
par des contestations de faits de 
jeu litigieux.
La VAR est aujourd’hui l’objet de 
toutes les polémiques et remises 
en cause de l’introduction de 
cette technologie et, surtout, 
dans sa forme homéopathique 
actuelle vu qu’elle  n’est 
introduite qu’à trois quart dans un 
championnat où plusieurs stades 
sont exonérés de l’assistance 
vidéo car ne répondant pas aux 
critères techniques de cette 
VAR et forcément avec les 

décisions des arbitres qui sont 
très controversées pour ne pas 
dire autre chose . Il ne se passe, 
en effet, pas une semaine sans 
qu’un referee soit mis sur la 
sellette et frappé de suspicion. 
Et sans vouloir mettre en 
doute la probité de nos arbitres 
contentons- nous de leur accorder 
la présomption d’un manque de 
pédagogie qu’on aurait peut-être 
omis de leur administrer dans la 
précipitation pour l’application 
d’une nouvelle  technologie à 
laquelle ils n’étaient visiblement 
pas vraiment préparés. Quand 
on parle de pédagogie, cela 
concerne en fait  tous les acteurs 
de cette nouvelle technologie 
à commencer par ceux  qui se 

trouvent calfeutrés dans cette 
cabine où  l’on croit, à tort, 
que c’est de là que sort l’ultime 
décision. Alors qu’en réalité les 
règles de la VAR stipulent que 
seul l’arbitre peut demander 
une vérification VAR alors 
que  la VAR peut seulement  
recommander à l’arbitre de 
revoir une décision sans plus.  
Autrement dit, toutes les 
cacophonies auxquelles nous 
sommes en train d’assister et les 
désaccords de violons entre les 
arbitres directeurs,  les cabines 
VAR et les images claires et 
nettes que nous diffuse l’écran 
démontrent explicitement que 
la VAR a été lancée à la hâte 
(et à quel prix ?) dans notre 

championnat sans préparation 
minutieuse préalable de 
tous les aspects techniques, 
pédagogiques , psychologiques 
et communicatifs de tous les 

concernés, de près ou de loin, 
par l’introduction de cette VAR 
qui fait tant parler contrairement 
à sa vocation réelle qui est de 
faire taire les contestations .

Après une saison difficile 
à l’AS Roma, où il n’a 
pas trouvé la stabilité et 

le temps de jeu espéré, Houssem 
Aouar a choisi de se relancer cet 
été en rejoignant Al-Ittihad en 
Arabie Saoudite. Ce transfert, 
estimé à 12 millions d’euros, 
semble être une véritable aubaine 
pour le milieu de terrain algérien.
En seulement huit apparitions 
en Saudi Pro League, l’ancien 
lyonnais a déjà inscrit cinq buts 
et délivré deux passes décisives, 
affichant un rendement qui le 
place parmi les joueurs-clés de 
son équipe. Sa complémentarité 
avec Karim Benzema fait déjà 
des ravages sur les terrains 
saoudiens.
Aouar s’est rapidement imposé 

comme un titulaire indiscutable 
sous la direction de l’entraîneur 

Laurent Blanc, qui voit en lui un 
élément essentiel du dispositif 

d’Al-Ittihad. Pourtant, pour le 
match des 8èmes de finale de 
la Coupe d’Arabie Saoudite 
contre Al Jandal, l’international 
algérien a été écarté par choix 
du coach. Ce dernier a en effet 
souhaité préserver Aouar pour 
le grand derby à venir face à Al-
Ahli le 31 octobre, une rencontre 
qui mettra en scène un duel très 
attendu entre Aouar et un certain 
Riyad Mahrez.
Cette décision du coach français 
à quel point Aouar est considéré 
comme un atout majeur pour le 
club dans les grandes échéances. 
Elle soulève cependant des 
questions sur l’état physique du 
joueur, qui souffre de petits pépins 
depuis le début de la saison. En 
effet, Aouar a récemment été 

victime d’un tacle sévère lors 
du match contre Al-Riyadh, 
se blessant au pied et affichant 
des chaussettes ensanglantées 
sur les réseaux sociaux après 
la rencontre. Un incident qui a 
relancé les interrogations sur 
sa condition physique, car bien 
qu’il ait prouvé sa valeur, le 
milieu de terrain reste sujet à 
certaines fragilités.
En dépit de ces doutes, Aouar 
a réussi à devenir une pièce 
maîtresse d’Al-Ittihad et affiche 
une résilience impressionnante. 
Reste à savoir si Aouar saura 
gérer cette fragilité et maintenir 
son niveau jusqu’à la fin de 
la saison, pour continuer à 
s’affirmer comme l’un des fers 
de lance de son équipe.
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Manchester United vire Erik ten Hag

L’organisation du Ballon d’Or répond au Real Madrid

Genoa :
Mario Balotelli fait son grand retour en Italie

Manchester United 
a informé ce lundi 
matin Erik ten Hag 

qu’il n’était plus l’entraîneur 
des Red Devils. L’entraîneur 
néerlandais paye un nouveau 
début de saison raté.
La défaite de trop pour Erik 
ten Hag. En perdant, sur un 
penalty litigieux sifflé en fin de 
rencontre après un contact entre 
Ings et De Ligt, Manchester 
United a provoqué la chute 
de son entraîneur néerlandais. 
Selon les informations de 
The Athletic, les dirigeants 
mancuniens ont décidé de siffler 
la fin de la récré et ont informé 
l’entraîneur néerlandais ce lundi 

matin que son aventure prenait 
fin. Ten Hag espérait pourtant 
avoir encore la chance de 
redresser la barre, lors des deux 
prochains matches à domicile 
contre Leicester puis Chelsea.
Mais sa direction en a décidé 
autrement. Déjà, lors de la 
dernière trêve internationale, 
elle s’était réunie pour réfléchir 
à un éventuel limogeage de Ten 
Hag, alors que la situation était 
alarmante. Cette fois, la 14e place 
de MU au classement, malgré 
de nouveaux investissements 
massifs cet été, a été la goutte 
d’eau qui a fait déborder le vase. 
Ten Hag quitte donc les Red 
Devils après 2 saisons et demi, 

avec mine de rien deux Coupes 
dans les valises, la Carabao Cup 
puis la FA Cup.

Van Nistelrooy sur le banc
Manchester United a confirmé 
l’information quelques minutes 
plus tard. «Erik ten Hag a 
quitté son poste d’entraîneur 
de l’équipe première masculine 
de Manchester United. Erik 
a été nommé en avril 2022 
et a mené le club vers deux 
trophées nationaux, remportant 
la Carabao Cup en 2023 et la 
FA Cup en 2024. Nous sommes 
reconnaissants à Erik pour tout 
ce qu’il a fait pendant son séjour 
avec nous et lui souhaitons bonne 
chance pour l’avenir. Ruud van 

Nistelrooy prendra en charge 
l’équipe en tant qu’entraîneur-
chef par intérim, soutenu par 
l’équipe d’entraîneurs actuelle, 
pendant qu’un entraîneur-chef 
permanent sera recruté.»
Les mauvais résultats sur la 
scène nationale la saison passée 
avaient déjà fragilisé le coach, 
tout comme le manque de 
progression de l’équipe. Malgré 
les différents ajouts, malgré le 

discours de Ten Hag toujours 
optimiste, les supporters n’ont 
que trop rarement eu l’occasion 
de s’emballer en voyant leur 
équipe jouer. Le départ de Ten 
Hag était même ardemment 
désiré par une grande partie 
des fans. C’est donc Ruud van 
Nistelrooy, un autre Néerlandais, 
qui va prendre la suite de Ten 
Hag. Arrivé cet été comme 
adjoint, l’ancien buteur de MU 
va avoir l’occasion de montrer 
ses talents de coach, lui qui a 
entraîné le PSV Eindhoven lors 
de la saison 2022-2023, avant 
l’arrivée de Peter Bosz. Le reste 
du staff ne devrait pas bouger 
pour l’instant.

Absent de la cérémonie de 
remise du Ballon d’Or 
2024, le club merengue 

est furieux après avoir appris 
que Vinicius Jr ne sera pas sacré. 
De son côté, l’organisation de 
l’événement ne comprend pas.
La cérémonie du Ballon 
d’Or 2024 va rester dans les 
mémoires. Avant même le coup 
d’envoi des festivités au théâtre 
du Châtelet, la presse française 
et espagnole ont annoncé en 
choeur que le Real Madrid avait 
décidé d’annuler au dernier 
moment son voyage à Paris. 
La raison ? Les Merengues 
ont appris que Vinicius Junior, 
dont le sacre ne faisait plus de 
doute, ne serait finalement pas 
récompensé.
Une décision que la Casa Blanca 
a confirmé. «Si les critères 

d’attribution ne désignent pas 
Vinicius comme vainqueur, 
ces mêmes critères devraient 
désigner Carvajal comme 
vainqueur. Comme cela n’a 
pas été le cas, il est évident que 
le Ballon d’Or de l’UEFA ne 
respecte pas le Real Madrid. Et 
le Real Madrid n’est pas là où il 
n’est pas respecté», a indiqué le 
club madrilène à l’AFP.
L’organisation se défend
Désigné comme le nouveau 
favori à la victoire, Rodri peut 
avoir le sourire, pendant qu’à 
Madrid, la colère est telle que 
certains médias annoncent que 
« le Ballon d’Or n’existe plus 
» pour le Real Madrid. De son 
côté, l’organisation du Ballon 
d’Or est tombée des nues. « 
La position du Real Madrid est 
incompréhensible », a-t-elle 

fait savoir à l’agence de presse 
espagnole EFE, avant d’ajouter :
« Même le vainqueur du Ballon 
d’Or ne sait pas qu’il est le 
vainqueur avant le gala de ce soir. 
(…) Contrairement aux éditions 
précédentes, France Football, 
qui organise pour la première 
fois le gala conjointement avec 
l’UEFA, n’a pas informé le 
vainqueur à l’avance », indique 
l’organisation qui a également 
précisé que le club du vainqueur 
n’a pas été infirmé non plus. 
«Aucun joueur ni club ne sait 
lundi après-midi qui a remporté. 
(…) Tous les clubs et les joueurs 
sont logés à la même enseigne», 
a-t-elle confirmé à l’AFP. 
Visiblement, le Real Madrid 
a pu avoir l’information avant 
tout le monde.

L’arrivée de Mario 
Balotelli au Genoa était 
imminente et elle est 

désormais officielle après plusieurs 
semaines de négociations. 
L’attaquant fortement souhaité par 
Alberto Gilardino a passé sa visite 
médicale avec succès et a même 
posé avec le maillot du Grifone. 
L’ancien buteur de l’OM et de 
l’OGC Nice a paraphé un contrat 
jusqu’en juin 2025 : «Mario 
Balotelli est un nouveau joueur 
de Gênes. L’attaquant italien, né 
à Palerme le 12/09/1990, a signé 
un contrat avec son nouveau 
club. Au cours de sa carrière, 
Balotelli a remporté neuf titres 
professionnels avec ses clubs. En 
équipe nationale senior, il a été 
meilleur buteur et vice-champion 
du Championnat d’Europe 2012, 
récoltant un total de 36 apparitions 
et 14 buts. Bienvenue à Gênes, 
Super Mario», est-il écrit dans 
le communiqué officiel du club 
génois. Super Mario fait donc son 
grand retour en Serie A après son 
aventure à Brescia en 2019/20 
en Italie. Sa dernière expérience 
en Italie a eu lieu à Monza lors 

de la saison 2020/21 en Serie B. 
Son contrat est prêt jusqu’en juin 
2025 assorti d’un salaire de 400 
000 euros brut, dans lesquelles il y 
aurait une clause libératoire liée à 
certaines conditions.
«Je suis excité, honnêtement, je 
n’ai pas vraiment envie de parler, 
je veux commencer. Si j’ai du feu 
à l’intérieur ? Tu verras, allez… 
Je voulais saluer les supporters, 
à bientôt au stade. Espérons que 
tout ira pour le mieux, je donnerai 
tout. Quand serai-je prêt ? J’espère 
bientôt», avait même affirmé 
l’attaquant de 34 ans plus tôt ce 
lundi lors de son arrivée dans la 
ville de Ligurie. Accompagné de 
son frère Enock, de son entraîneur 
sportif personnel et du personnel 
médical de Gênes, Mario Balotelli 
s’était présenté au centre sportif 
du Genoa pour signer son contrat 
et dans l’après-midi, il a même 
effectué sa première séance 
d’entraînement sous les ordres 
d’Alberto Gilardino. Le Genoa 
pourra résilier le contrat avant le 
31 décembre s’il n’est pas satisfait 
des performances de Balotelli.
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En Bref...Airbus s’allie à Toshiba pour créer un moteur 
supraconducteur pour avions à hydrogène

Qualcomm dévoile le processeur mobile 
« le plus rapide au monde », alors qu’Arm 

menace de lui interdire la vente…

Une application propose des 

défis écologiques à réaliser en 

groupe, que ce soit en famille, 

entre amis ou collègues. 

L’objectif : sensibiliser aux 

enjeux environnementaux et 

passer à l’action de manière 

ludique en relevant des 

challenges simples.

Capable de faire 20 kilomètres 

à vélo la même journée ? 

Passer une semaine sans café ni 

chocolat ? Planter au moins un 

arbre ? Voilà quelques exemples 

de défis proposés par Ma Petite 

Planète à réaliser entre amis, 

collègues ou camarades de 

classe, ou en famille. L’ambition 

de cette application disponible 

dans tous les stores est de 

sensibiliser et faire passer à 

l’action sur le sujet de l’écologie 

à travers des défis du quotidien, 

le tout de manière ludique et 

engageante.

Être moralisateur ne 

fonctionne pas

D’après les fondateurs de Ma 

Petite Planète, l’idée permet d’« 

utiliser le levier du jeu et de la 

compétition pour faire passer 

des messages, être moralisateur, 

ça ne marche pas », mais aussi 

de « proposer des actions 

concrètes sous la forme de défis, 

à l’image de ce que propose le 

mouvement Ça Commence Par 

Moi. Le fondateur, Julien Vidal, 

est d’ailleurs le parrain du jeu ».

Airbus et Toshiba 
viennent d’annoncer 
un partenariat 

pour la recherche sur les 
supraconducteurs. Les deux 
entreprises visent une aviation 
décarbonée grâce à un moteur 
supraconducteur à hydrogène.
Airbus mise sur l’hydrogène 
afin d’atteindre zéro émission 
nette avec ses avions d’ici 2050. 
Pour tirer le maximum des 
moteurs électriques alimentés 
par hydrogène, le géant français 
de l’aéronautique compte 
utiliser des supraconducteurs. 
Pour y parvenir, la firme vient 
d’annoncer un partenariat avec 
Toshiba pour la recherche sur la 
supraconductivité.
L’idée d’Airbus est de 
créer un moteur électrique 
extrêmement efficace, alimenté 
par une pile à combustible. Les 
supraconducteurs, lorsqu›ils sont 
refroidis à une température très 
basse, permettent à l›électricité 

de circuler sans résistance, et 
donc sans créer de perte sous 
forme de chaleur. Dans le moteur 
en développement par les deux 
entreprises, les bobines du stator 
et du rotor seront composées 
d›un matériau supraconducteur. 
Le combustible en question 
serait de l’hydrogène, refroidi à 
-253 °C, qui servirait également 
à refroidir les systèmes de 

propulsion via une boucle de 
recirculation à l›hélium. Cela 
augmenterait l›efficacité du 
moteur tout en réduisant son 
poids.
Un premier avion commercial 

à hydrogène d’ici 2035
« L›expertise de Toshiba 
en matière de technologie 
supraconductrice pour un flux 
de courant élevé, de technologie 

d›entraînement de moteur pour 
un contrôle précis du courant 
et de technologie avancée de 
machines tournantes pour un 
fonctionnement stable et à grande 
vitesse, constitue une base solide 
pour ce partenariat. Nous sommes 
tous deux conscients de l›énorme 
potentiel des technologies 
supraconductrices pour façonner 
l›avenir des avions et favoriser 
la décarbonisation de l›industrie 
aéronautique », a déclaré 
Tsutomu Takeuchi, directeur 
de Toshiba Energy Systems & 
Solutions Corporation.
La recherche doit combiner 
le projet Cryoprop d›Airbus 
avec le prototype de moteur 
supraconducteur de deux 
mégawatts de Toshiba. Airbus 
avait annoncé en 2020 son 
intention de faire voler le 
premier avion commercial à 
hydrogène d›ici 2035, et semble 
pour l›instant toujours décidé à 
tenir cette date.

Qualcomm a dévoilé son tout 
nouveau SoC (système sur une 
puce) cette semaine, baptisé 
Snapdragon 8 Elite. Basé sur une 
architecture Arm, il est avant tout 
destiné aux smartphones haut de 
gamme. Selon le constructeur, il 
s’agirait du processeur mobile le 
plus rapide au monde.
Annoncé cette semaine lors 
du Snapdragon Summit, le 
Snapdragon 8 Elite promet 
de grosses performances pour 
les smartphones Android. Il 
contient un processeur Oryon de 
seconde génération (la première 
génération étant celle utilisée 
dans les SoC Snapdragon X 
Plus et Elite pour ordinateurs 
portables), une puce graphique 
Adreno et un accélérateur 

d’intelligence artificielle (NPU) 
Hexagon. Il a donc été prévu 
pour mener à bien toutes les 
fonctionnalités d’IA que les 
constructeurs de smartphones 
commencent à intégrer dans 
leurs appareils.
Le SoC atteint une fréquence 
maximale de 4,32 GHz sur ses 
deux cœurs Prime, et 3,53 GHz 
sur ses six cœurs Performance. 
Comparé au Snapdragon 8 Gen 
3, Qualcomm annonce une 
amélioration des performances 
de 45 % sur un seul cœur ou en 
multicœur, et même 62 % pour 
la navigation sur le Web. Côté 
graphique, comptez 40 % de 
performances en plus, et 35 % 
pour le Ray Tracing.

À peine annoncé, le Snapdragon 
X Elite pourrait être menacé par 
une perte de licence Arm
Mais la technologie Oryon utilisée 
dans ce nouveau processeur 
provient de l›acquisition de 
l›entreprise Nuvia en 2021. 
Selon Arm, Qualcomm aurait dû 
renégocier sa licence, mais ne 
l›a pas fait. Arm a donc attaqué 
Qualcomm en justice. Le procès 
doit commencer en décembre, 
mais Arm vient de lancer un 
ultimatum. Si Qualcomm ne 
remédie pas à la situation sous 60 
jours, Arm lui retire sa licence. 
Un délai qui s›achève quelques 
jours après le début du procès.
Qualcomm est le plus grand 
producteur de processeurs 

pour smartphones au monde, 
quasiment tous basés sur 
l›architecture Arm. Qualcomm 
pourrait toujours produire des 
puces basées sur les plans d›Arm, 
mais n›aurait plus le droit de 
produire de puces conçues par 
la firme mais utilisant toujours 
l›architecture Arm. Cette 
dispute pourrait potentiellement 
créer des ruptures de stock de 
processeurs mobiles, limiter 
l›innovation et augmenter le 
coût des smartphones, ainsi 
que de tout appareil utilisant un 
processeur Qualcomm, comme 
les casques Meta Quest ou 
certains PC Copilot+.
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Pas blanc comme 
neige•Il faut voir 
le verre à moitié 

plein, le lait de vache 
a ses avantages et ses 
inconvénients, au même 
titre que les boissons 
végétales.
L’essentiel
•	 Le lait de vache 
n’est pas mauvais en soi, 
surtout s’il provient de 
vaches bien nourries et 
élevées dans de bonnes 
conditions, mais le lait 
pasteurisé industriel est 
de moins bonne qualité 
nutritionnelle.
•	 Les laits 
végétaux ne sont pas 
toujours une meilleure 
alternative : ils peuvent 
contenir des additifs, 
des épaississants et 
des sucres ajoutés. 
De plus, ils sont 
nutritionnellement 
très différents du lait 
de vache, notamment 
beaucoup moins riches 
en protéines et en 
calcium.
•	 La clé est de 
consommer avec 
modération et de 
diversifier ses sources 
de protéines et de 
calcium, qu’elles soient 
animales ou végétales. 
Chaque type de lait 
peut être bénéfique ou 
problématique selon sa 
qualité et la quantité 
consommée.
•	 Devons nous 
passer (de force) au 
lait végétal ? Accusé 
de provoquer de 
l’acné, d’être mal 
digéré voire même 
d’entraîner des maladies 
inflammatoires… Le 
lait de vache est devenu 
le vilain petit canard des 
rayons du supermarché. 
Mais sa mauvaise 
réputation est-elle 
vraiment justifiée ?

•Non, le lait de vache 
n’est pas mauvais 

pour la santé
•	 A quand date 
la dernière trace de 
moustache de lait sur 
vos babines ? Depuis 
quelque temps la 
consommation de lait 
de vache, (notamment 
en provenance de 
sources industrielles), 
fait débat, reconnaît 
la nutritionniste 
diététicienne Pauline 
Gouth. La faute au lait 
pasteurisé qui « altère 
la qualité nutritionnelle 
du lait de vache ». Car 
même si ces procédés 
visent à éliminer les 
agents pathogènes, « ils 
réduisent aussi la teneur 
en certaines vitamines, 
comme la vitamine C 
et B, et les enzymes 
naturelles, ce qui en fait 
un produit moins riche 
que le lait cru ».
•	 Mais attention, « 
cela ne signifie pas non 
plus que le lait de vache 
est mauvais par nature », 
nuance la diététicienne, 
qui ajoute même qu’il 
reste en général « bon 
pour la santé ». A l’instar 
des aliments comme le 
pain, « c’est surtout la 
dégradation de la qualité 
qui en fait un problème 
aujourd’hui ».
•	 Quand il est issu 
de vaches bien nourries 
et élevées dans de 

bonnes conditions, la 
nutritionniste avance 
que le lait de vache 
peut être « une source 
importante de protéines 
de haute qualité, de 
calcium, et de vitamine 
B12 ». Par ailleurs, 
« le lait de vache a 
longtemps fait partie 
de l’alimentation 
humaine pour l’aider à 
combler ses besoins en 
protéines et certaines 
vitamines », défend la 
professionnelle.

Non, les laits végétaux 
ne sont pas toujours 

une meilleure 
alternative

« Les boissons végétales 
ont effectivement gagné 
en popularité », reconnaît 
la nutritionniste, « 
en partie à cause des 
débats sur les effets 
potentiellement négatifs 
du lait de vache et 
pour répondre aux 
besoins des personnes 
intolérantes au lactose 
», (ce qui reste selon 
elle « la raison la plus 
valable »). Autrement, 
elles représentent « 
une bonne alternative 
gustative, mais pas non 
plus sans inconvénients 
».
Celle-ci remarque 
notamment que ces 
boissons peuvent 

contenir des additifs, 
des épaississants et 
des sucres ajoutés. 
« Certaines marques 
de boissons végétales 
utilisent jusqu’à 7g de 
sucre ajouté par portion 
», note la nutritionniste. 
Par exemple, le lait 
d’avoine, (qui a la 
cote en ce moment), 
peut avoir un indice 
glycémique élevé. 
Quant à son camarade, 
le lait d’amande, il est 
généralement faible en 
glucides mais contient 
peu de protéines par 
rapport au lait de vache 
ou au lait de soja. Et 
ce dernier n’est pas 
forcément meilleur, 
puisqu’il contient 
entre autres des phyto-
oestrogènes. Le lait de 
soja n’est donc « pas 
conseillé en grande 
quantité et trop souvent 
non plus », prévient la 
professionnelle.
D’ailleurs, « le terme 
« lait » pour désigner 
les boissons végétales 
est trompeur, car ces 
produits n’ont pas la 
même composition 
nutritionnelle. Il est déjà 
exigé que ces produits 
soient appelés « boissons 
végétales » pour éviter 
toute confusion pour 
le consommateur », 
précise Pauline Gouth.

Lait de Vache VS Lait 
végétal, que choisir ?
Si le lait de vache n’est 
pas forcément mauvais 
pour la santé et que les 
laits végétaux ne sont 
pas systématiquement 
bons non plus, que 
faut-il faire ? Ne pas se 
laisser emporter par les 
effets de mode et boire 
ce qui vous plaît tant 
que cela correspond à 
nos besoins et que ça 
n’a pas d’effets néfastes 
sur votre santé. Car en 
définitive, ces boissons 
« ne sont pas du tout 
équivalentes d’un point 
de vue nutritionnel ».
Le lait de vache est « 
naturellement riche en 
calcium et en protéines 
complètes, tandis que les 
laits végétaux sont très 
pauvres en nutriments 
de manière générale, 
sauf s’ils sont enrichis, 
ce qui peut déjà être plus 
intéressant », détaille 
Pauline Gouth. Et de 
manière générale, le 
lait, qu’il soit d’origine 
animale ou végétale, 
« peut être bénéfique 
ou problématique en 
fonction de sa qualité 
et de la quantité 
consommée ».
Vous connaissez déjà 
la chanson, mais la 
professionnelle en 
rappelle les paroles : 
« La clé réside dans 
la diversification et 
la modération. Une 
alimentation variée 
permet de limiter 
les risques liés à la 
surconsommation de 
certains aliments et de 
profiter des bienfaits 
nutritionnels de chaque 
source, qu’elle soit 
animale ou végétale 
». Alors buvez du lait, 
mais avec modération !

Le lait de vache est-il vraiment mauvais 
pour la santé ?
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Reconnaître un collègue 
toxique au travail est 
crucial pour préserver 

votre bien-être et votre 
productivité. Voici quelques 
signes qui peuvent vous aider à 
identifier un tel comportement :
Critiques constantes : Un 
collègue toxique a tendance à 
critiquer constamment, souvent 
de manière destructive plutôt 
que constructive. Il peut s’agir 
de critiques sur votre travail, 
vos idées ou même votre 
personnalité.
Manipulation : Les collègues 
toxiques utilisent souvent la 
manipulation pour obtenir ce 
qu’ils veulent. Ils peuvent jouer 
sur vos émotions, utiliser des 
mensonges ou des demi-vérités 
pour vous influencer.
Comportement passif-agressif: 

Plutôt que de communiquer 
directement, un collègue toxique 
peut adopter un comportement 
passif-agressif, comme faire 
des commentaires sarcastiques 
ou éviter de répondre à vos 
questions.
Manque de respect : Un 
collègue toxique peut montrer 
un manque de respect envers 
vous et vos idées. Cela peut se 
manifester par des interruptions 
constantes, des moqueries ou 
un refus de reconnaître vos 
contributions.
Comportement égocentrique: 
Les collègues toxiques ont 
tendance à se concentrer 
uniquement sur leurs propres 
besoins et désirs, sans tenir 
compte des autres. Ils peuvent 
monopoliser les conversations, 
s’attribuer le mérite des idées des 
autres ou refuser de collaborer.
Création de conflits : Un collègue 

toxique peut semer la discorde 
en créant des conflits inutiles 
ou en exacerbant les tensions 
existantes. Ils peuvent également 
essayer de monter les autres 
contre vous.
Comportement négatif 
constant: Les collègues 
toxiques ont souvent une attitude 
négative constante. Ils peuvent 
se plaindre constamment, voir le 
mauvais côté de chaque situation 
et répandre une énergie négative 
autour d’eux.
Manque de fiabilité: Un 
collègue toxique peut être peu 
fiable, ne pas tenir ses promesses 
ou ne pas respecter les délais. 
Cela peut entraîner des retards 
et des frustrations pour vous et 
l’équipe.
Absence de communication 
ouverte : Les collègues toxiques 
évitent souvent les discussions 
ouvertes et honnêtes. Ils peuvent 

refuser de discuter des problèmes 
ou de trouver des solutions 
constructives.
Impact sur votre bien-être : Si 
vous vous sentez constamment 
stressé, anxieux ou épuisé en 
présence de ce collègue, c’est un 
signe clair que cette personne a 
un impact négatif sur votre bien-
être.

Reconnaître un collègue toxique 
est la première étape pour gérer 
la situation. Il est important de 
documenter les comportements 
problématiques, de chercher du 
soutien auprès de vos supérieurs 
ou des ressources humaines, et 
de fixer des limites claires pour 
protéger votre santé mentale et 
votre productivité.

Les jardiniers sont bien souvent 
à la recherche de plantes qui 
sauront égayer le jardin sans 
pour autant demander trop 
d’entretien. Celle-ci coche ainsi 
toutes les cases ! Plante vivace 
élégante originaire d’Afrique 
du Sud, elle se distingue par 
ses tiges élancées qui portent 
des fleurs en forme d’étoiles, 
aux pétales larges et éclatants, 
souvent rouges, roses ou parfois 
blanches. Elle fleurit à l’automne 
et même en début d’hiver et 
ajoute un peu de gaieté dans les 
jardins lorsque la plupart des 
plantes se reposent. En prime, la 
plante est très facile d’entretien. 
Qui dit mieux ? 
Appelé Schizostylis coccinea 
ou Hesperantha coccinea, le 

lys des cafres trouvera sa place 
dans votre jardin dans les 
massifs. Placez-le en groupe 
dans des parterres ensoleillés 
ou légèrement ombragés pour 
profiter de ses fleurs éclatantes et 
prolonger la saison de floraison. 
Associez-le à d’autres vivaces 

automnales comme les asters 
ou les rudbeckias. Il se plaira 
aussi aux abords d’un bassin 
ou d’une mare.  Vous pourrez 
également le planter en pot et 
en jardinières sur les terrasses 
et balcons. Même lorsqu’il 
n’est pas en fleur, son feuillage 

persistant, vert vif et en forme 
d’épée, reste décoratif et ajoute 
de la verticalité aux parterres. 
Il se fond particulièrement bien 
dans des aménagements naturels 
ou contemporains.
Sachez que le lys des cafres 
apprécie les sols riches et 
bien humides, surtout pendant 
sa floraison en automne. 
Contrairement à de nombreuses 
plantes, le lys des Cafres tolère 
bien les sols humides et ne craint 
pas les racines constamment 
hydratées. Cela en fait une 
excellente option pour les 
zones plus basses du jardin ou 
les endroits naturellement plus 
humides. En hiver, il supporte 
le froid jusqu’à environ -10°C, 
mais il est tout de même conseillé 

de le pailler pour protéger ses 
racines du gel. Dans les régions 
froides, l’idéal est de le cultiver 
en pot afin de pouvoir le mettre 
à l’abri. Son entretien est très 
sommaire, il aura simplement 
besoin d’un arrosage régulier 
en été, tout particulièrement en 
période de sécheresse. Après la 
floraison, il faudra également 
supprimer les fleurs fanées 
pour encourager une nouvelle 
croissance au printemps.
Au bout de quelques années, la 
plante forme une touffe que l’on 
peut diviser au printemps pour 
multiplier les pieds et l’installer 
dans d’autres endroits du jardin 
ou pour offrir autour de soi. De 
quoi profiter de nouvelles fleurs 
la saison suivante.

Vous souhaitez obtenir un joli 
volume en racines en moins de 5 
minutes ? Voici la technique d’un 
coiffeur.
Pour la plupart d’entre nous, 
avoir un joli volume en racines 
qui dure toute la journée est 
un combat chaque matin. 
Aujourd’hui, les astuces sont 
nombreuses mais elles ne 
fonctionnent pas toujours. Vous 
pouvez vous tourner vers des 
shampoings et autres après-
shampoings spécial volume. 
Vous pouvez aussi vaporiser du 

shampoing sec, dont les fines 
particules décollent les cheveux 
des racines et donnent un peu 
de gonflant. Vous pouvez aussi 
faire des tresses pour la nuit et 
les défaire le lendemain afin 
d’obtenir un joli mouvement.

Comment gagner du volume 
dans ses cheveux en quelques 

secondes ?
Mais un coiffeur a trouvé une 
astuce bien plus originale 
pour avoir du volume dans 
ses cheveux. Matt loves hair 
le démontre en vidéo sur son 

compte TikTok. Il suffit d’utiliser 
trois pinces plates en plastique, 
un sèche-cheveux et une laque, 
souvent bel et bien indispensable 
pour éviter l’effet cheveux 
raplaplapla.
Voici comment il s’y prend : 
après avoir réalisé son brushing 
souple, il place sa barrette en 
racines à l’horizontale afin de 
pincer une première mèche de 
cheveux, celle qui est au sommet 
du crâne. Il fait la même chose 
de chaque côté. Puis, il secoue 
sa laque avant de passer un très 

généreux voile de spray partout 
en racines. Enfin, dernière 
étape, l’expert utilise un sèche-
cheveux en mode air froid et 
en racines. Matt loves hair 
retire délicatement les pinces 
et le résultat est là. Après avoir 
replacé sa chevelure, la crinière 
a pris en volume et le résultat est 
parfait !

L’astuce pour faire un joli 
volume sur sa frange rideau

Matt loves hair avait aussi 
dévoilé sa technique insolite pour 
obtenir une frange rideau toute 

en volume. Il commence par 
humidifier et démêler ses deux 
mèches de devant. Il les place de 
chaque côté de son visage. Et... 
Enroule chacune d’elle dans une 
feuille A4 qu’il replie, le tout 
jusqu’aux racines. La gestuelle 
est similaire lorsque l’on pose 
un bigoudi. Il bloque les mèches 
avec des pinces. Dernière étape : 
passer le sèche-cheveux avant de 
retirer le tout.

Cette plante aux belles fleurs en étoiles supporte
 bien le froid et ne demande pas d’entretien

voici comment gagner du volume en racines 

 Le Collègue toxique  
Comment démasquer le saboteur silencieux de votre 

bien-être au travail



Le salon arabe de la photographie, 
qui se tient à Place de la Citadelle, 
dans le centre de Bordj Bou 
Arreridj sous le slogan «Regard 
sur la Palestine», connaît une 
affluence remarquable des 
visiteurs, notamment au stand 
du photographe palestinien Fadi 
Thabet.

Le stand de ce photographe a attiré 
un public nombreux venu exprimer 
la solidarité des Algériens avec 
le peuple palestinien frère, 
dans une conjoncture marquée, 
notamment, par l’agression 
sioniste ininterrompue sur la 
bande de Ghaza.

Kheireddine Belaloui, président 
de l’association «Aïn» pour la 
créativité culturelle à Bordj Bou 
Arreridj, structure organisatrice 
de cette manifestation qui a 
débuté samedi pour se poursuivre 
jusqu’à lundi, a indiqué, dans une 
déclaration à l’APS, que le stand 
du photographe palestinien de 
Ghaza, Fadi Thabet, suscite un vif 
intérêt des visiteurs du salon, dès 
lors qu’il «reflète véritablement 
la solidarité des Algériens avec 
le peuple palestinien frère dans sa 
résistance à l’armée d’occupation 
sioniste».

Fadi Thabet n’a pu être présent 
en raison du blocus imposé à 
la bande de Ghaza, mais il a 
transmis, via Internet, une série 
de photographies qui mettent 
en lumière les souffrances de la 
population de la bande de Ghaza, 
soumise à des bombardements 
sionistes continus. Des 

photographies qui ont pu être 
réimprimées et exposées lors de 
ce salon arabe.

L’exposition vise à «mettre en 
exergue la solidarité sans faille 
du peuple algérien avec la cause 
palestinienne», a-t-il ajouté, 
soulignant qu’il s’agit également 
de «valoriser le travail de ce 
photographe de talent qui a mis 
son objectif au service de la cause 
de son pays meurtri».

L’image valant mille mots, «le 
salon met aussi en valeur des 
photographies de paysages et 
d’attractions touristiques réalisées 
par des participants de plusieurs 
pays arabes», a encore indiqué M. 
Belaloui.

Le photographe tunisien Mourad 
Gharafi, exprimant son «plaisir» 
de se trouver en Algérie pour 
participer à cet événement de 
soutien à la cause palestinienne, 
a noté que le photographe Fadi 
Thabet «a pu, à travers ses 
clichés, attirer l’attention sur les 
souffrances du peuple palestinien 
dans la bande de Ghaza, depuis 
plus d’une année, et transmettre 
les détails des déplacements 
incessants et des souffrances de 
milliers de sans-abri, exposés à la 
faim et aux maladies».

Abderrahmane Abderrassoul, 
photographe venu de Libye, 
a déclaré que le but de sa 
participation est de «faire 

connaître et de mettre en valeur 
les sites touristiques de son pays» 
et de «rencontrer et d’échanger 
des expériences avec (ses) pairs 
arabes».

Cette manifestation culturelle, 
la première du genre dans la 

wilaya de Bordj Bou Arreridj, 
a vu la participation de 165 
photographes, dont 41 venus de 
Tunisie, de Libye, de Mauritanie, 
d’Arabie Saoudite, d’Egypte, du 
Sultanat d’Oman, des Emirats 
Arabes Unis, de Jordanie et de 
Palestine.

Le film «Les murmures 
de l’aube» du réalisateur 
algérien Kamel Rouini 

a remporté le prix du meilleur 
court métrage lors de la deuxième 
édition du Festival international 
du film de Nouakchott (22-
26 octobre), a indiqué un 
communiqué du Centre algérien 
de développement du cinéma 
(CADC).

Ce court métrage de 17 minutes, 
produit par le CADC dans le cadre 
du soixantenaire du recouvrement 
de la souveraineté nationale, sur 
un scénario de feu Mohamed 
Adlène Bekhouche, met en avant 
les rôles importants qu’ont joué 
les enfants durant la Guerre de 
libération.

Il raconte l’histoire du petit 
Hocine, campé par Abdelfatah 
Ghouini, qui se démène pour 
sauver la vie de son chien suite à 
la décision des révolutionnaires 
d’abattre les chiens du village 
dont l’aboiement la nuit attirait 
l’attention de l’ennemi.

Pour éviter ce triste sort à son 
chien, Hocine le cache dans la 
montagne et continue de s’en 
occuper à l’insu de son père 
moudjahid.

Une nuit, alors qu’il allait nourrir 
son chien dans sa cachette, Hocine 
aperçoit en chemin une patrouille 
de l’armée française en direction 
du village où se trouvaient 
les moudjahidine. Aussitôt, 

il s’empresse d’en avertir les 
révolutionnaires, qui, prévenus 
à temps grâce à lui, réussissent à 
tendre une embuscade aux soldats 
ennemis.

A travers cette première 
expérience dans la réalisation, 
Kamel Rouini plonge le spectateur 
dans un univers plein d’humanité, 
en montrant la contribution et 
le rôle des enfants durant la 
glorieuse Guerre de libération.

La Palestine était l’invitée 
d’honneur de cette deuxième 
édition du Festival international 
du cinéma de Nouakchott, qui 
est organisé par le ministère 
mauritanien de la Culture et des 
Arts.

Salon arabe de la photographie à Bordj Bou Arreridj 
le stand du photographe palestinien Fadi Thabet 

attire un nombre considérable de visiteurs

«Les murmures de l’aube» de Kamel Rouini
 remporte le prix du meilleur court métrage au Festival 

international du film de Nouakchott
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«Achetez moins, choisissez bien, 
faites que ça dure», martelait la 
créatrice britannique Vivienne 
Westwood : la pionnière de la 
mode durable avait compris 

qu’il était primordial de 
trouver des alternatives. Mais 
conduire le changement dans 
l’industrie du vêtement, c’est 

d’abord s’informer.
Chaque année, 200 tonnes de 
déchets textiles sont produites 
en France par l’industrie de la 
mode, soit une empreinte carbone 
estimée à 2% des émissions 
mondiales de gaz à effet de serre. 
Au vu de l’urgence climatique, 
le secteur de la mode doit se 
transformer, la production et 
la consommation doivent être 
repensées.

Mais pour avoir une vision 
critique et la faire évoluer, dans un 
premier temps, il est primordial 
de s’informer. Voici une sélection 
non exhaustive de quatre ouvrages 
pour comprendre ce qui se passe 
et tenter, chacun à sa mesure, 
d’agir.

«75 créateurs pour une mode 
durable»

En 75 portraits et entretiens, ce 
livre propose un panorama de 
créateurs qui s›engagent pour 
le mieux faire. Mieux produire 
avec de nouvelles temporalités, 
de nouvelles techniques ou 
de nouvelles matières, mais 
aussi mieux valoriser déchets, 
pièces vintage et savoir-faire 
traditionnels, tout en gardant la 
recherche stylistique et la création 

vivantes. Militants, convaincus 
de leur responsabilité dans un 
monde aux ressources menacées, 
les designers réunis dans cet 
ouvrage – Marine Serre(Nouvelle 
fenêtre), Kevin Germanier, Jeanne 
Friot, Duran Lantink, Arthur 
Avellano mais aussi beaucoup 
de créateurs moins connus 
comme Ester Manas, Emma 
Bruschi – affirment la force de 
la mode face aux défis de notre 
époque, tant environnementaux 
qu›économiques et sociaux. 
Enthousiasmant.

«Mode durable»
Si le prêt-à-porter crée de 
nombreux emplois, c›est aussi 
le quatrième secteur le plus 
destructeur du vivant, car la 
chaîne de valeur de la fast-fashion 
pèse lourd. Alors comment 
passer d›une industrie qui pille 
les ressources à une mode 

respectueuse de la planète et 
des droits humains ? Comment 
influencer le comportement des 
consommateurs, les pratiques des 
entreprises et les responsabiliser 
? Cet ouvrage vraiment très 
complet apporte un éclairage sur 
le modèle de mode durable en 
pleine structuration, les enjeux 
du secteur, les freins, les défis 
à relever et les perspectives. 
Il est enrichi par le regard de 
chercheurs et le témoignage de 
professionnels. Éducatif.

«Les 101 mots de la 
responsabilité sociale des 

entreprises à l›usage de tous»
Les 101 mots de la responsabilité 
sociétale des entreprises est un 
ouvrage destiné à démystifier 
et clarifier les concepts. Cet 
abécédaire sans chiffre, schéma 
ou graphique, propose les mots 
de ceux ou celles qui ont été 

touchés de près ou de loin par le 
sujet. L’ouvrage veut redonner du 
sens à ces mots et ces concepts 
dont la signification a parfois été 
détournée. C’est un témoignage 
via des experts engagés et 
conscients de l’urgence d›agir, 
qui suggèrent des pistes dans les 
nombreux domaines. Un peu ardu, 
mais beaucoup de témoignages !

«Je répare mes vêtements»
Ce livre explique comment 
lutter contre le gaspillage 
vestimentaire de façon créative en 
mettant en valeur des techniques 
traditionnelles de couture sans 
machine : l›appliqué et ses 
variantes, le patchwork, la 
broderie, le sashiko, le reprisage, 
le raccommodage et le rapiéçage. 
Si ces deux dernières actions 
étaient tombées en désuétude, 
voire ringardisées, la réparation 
est devenue une pratique artistique 
autant qu›un acte écologique. Des 
pas à pas clairs et des explications 
détaillées agrémentées de photos 
ou de vidéos illustrent le petit livre. 
Des considérations sur la mode 
jetable, des points historiques 
et des conseils pour entretenir, 
laver et stocker ses vêtements 
complètent l›ouvrage. Un appel à 
la créativité personnelle.

La métropole, dans la plaine 
de la Békaa, un bastion du 
Hezbollah à la frontière 

syrienne, vit essentiellement du 
tourisme, notamment grâce à son 
site hérité de l’antique Héliopolis, 
et classé au patrimoine mondial 
de l’Unesco.
Depuis plus d’un mois, le 
mythique hôtel Palmyra n’a 
pas hébergé un seul touriste 
venu explorer les ruines 
romaines de Baalbeck, près 
desquelles s’abattent les bombes 
israéliennes. Mais Rabih Salika 
refuse de quitter l’établissement 
où il travaille depuis 24 ans.
Sous les hauts plafonds de 
l’élégante bâtisse de pierre du 
XIXe siècle, il époussette le 
mobilier ancien, balayant dans 
la cour le verre brisé des vitres 
soufflées par les bombardements. 
«En 150 ans, cet hôtel n’a jamais 
fermé ses portes», s’enorgueillit 
le quadragénaire. Mais 
l’établissement, qui a accueilli 
Charles de Gaulle et Lawrence 
d’Arabie, «est totalement vide, 
pas un seul client».

Toute la ville est impactée 
par la guerre opposant Israël 
au mouvement pro-iranien 
Hezbollah, implanté à Baalbeck. 
Plus de la moitié des 250.000 
habitants sont partis, selon la 
municipalité. Ceux qui restent 
sont claquemurés chez eux, se 
pressant le matin pour faire leurs 
courses car les boutiques ferment 
tôt.
La métropole, dans la plaine 

de la Békaa, un bastion du 
Hezbollah à la frontière syrienne, 
vit essentiellement du tourisme, 
notamment grâce à son site 
classé au patrimoine mondial 
de l’Unesco : il abrite «parmi 
les plus grands temples romains 
jamais construits et parmi les 
mieux préservés».

«Tout a changé»
Depuis un an, malgré les 
échanges de tirs dans le sud 

entre le Hezbollah et Israël, 
Baalbeck avait été relativement 
épargnée. Mais les frappes se 
sont intensifiées ces dernières 
semaines.
Le maire de Baalbeck, Moustafa 
al-Chall, assure que les 
frappes ont visé «des secteurs 
commerciaux et résidentiels» 
et précise que le marché central 
ouvre à peine une heure par jour. 
Avec le peu de moyens dont 
dispose la municipalité, dans 
un pays en plein effondrement 
économique, les services de M. 
Chall font ce qu’ils peuvent. 
Comme partout ailleurs au 
Liban, Baalbeck attend la fin des 
hostilités pour espérer retrouver 
un semblant de normalité. En 
2024, le nombre de visiteurs 
s’est effondré représentant 5%  
des chiffres enregistrés l’année 
précédente. La ville avait 
accueilli près de 70.000 touristes 
et 100.000 visiteurs libanais. 
Outre le million de fidèles chiites 
venant se recueillir annuellement 
au mausolée de Sayyida Khawla, 
fille de l’imam Hussein, figure 

fondatrice de l’islam chiite.
«L’un des vestiges les plus 
imposants de l’architecture 
romaine impériale»
Début octobre, une frappe près 
des ruines romaines avait suscité 
l’émoi au Liban. Le gouverneur 
de la région, Bachir Khodr, 
avait mis en garde contre «les 
retombées négatives» de ces 
bombardements pour le site, 
que ce soit «la fumée noire qui 
impacte la pierre, ou le souffle 
de l’explosion» qui fragilise la 
structure.
Avec ses constructions colossales 
bâties pendant plus de deux 
siècles, «Baalbeck demeure l›un 
des vestiges les plus imposants de 
l›architecture romaine impériale 
à son apogée», rappelle l›Unesco 
sur son site Internet. Elle vante le 
temple de Jupiter et «ses colonnes 
de 20 mètres de hauteur», et un 
second temple dédié à Bacchus, 
qui se démarque par «une 
décoration riche et abondante».

Quatre livres pour mieux comprendre la mode durable 
et les démarches écologiques du secteur

Au Liban, Baalbeck et ses ruines romaines désertées 
par les habitants et les touristes
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Timothée Chalamet s’est 
faufilé à travers la foule, caché 

derrière un masque noir et 
une casquette de baseball, 

avant de se diriger vers deux 
sosies qui posaient pour des 

photos.

Quand une star hollywoo-
dienne s’invite à son 
propre concours de so-

sies... Malgré tous ses efforts, 
Timothée Chalamet n’a pas 
réussi, dimanche 27 octobre 
2024, à remporter le prix de la 
meilleure ressemblance avec 
lui-même, lors d’un concours à 
New York, rapporte le magazine 
Variety(Nouvelle fenêtre) (lien 
en anglais).

Une vingtaine de jeunes 
hommes, à la mâchoire ciselée 

et aux cheveux ondulés cou-
leur noisette, étaient rassemblés 
dans le Washington Square Park 
de New York quand environ 30 
minutes après le début de l’évé-
nement, l’acteur phare de Call 
Me By Your Name a débarqué 
à la surprise générale.

«Comment savoir si c’est 
vraiment lui ?»

Timothée Chalamet s’est faufilé 
à travers la foule, caché derrière 
un masque noir et une casquette 
de baseball, avant de se diriger 
vers deux sosies qui posaient 
pour des photos. Une fois au 
milieu, il a enlevé son masque, 
tandis que des cris éclataient 
dans tout le parc, selon Variety.

Des images diffusées sur les ré-
seaux sociaux ont capturé le mo-

ment où l›acteur de 28 ans surgit 
devant un disque réflecteur, ra-
vissant les fans qui brandissaient 
leur téléphone portable.

«Comment savoir si c›est vrai-
ment lui ? Il se pourrait que ce 
ne soit qu›un très bon sosie...», 
a écrit un internaute, à l›image 

d›autres fans interloqués. Mais 
pas de doute, c›était bien l›acteur 
franco-américain de Dune et 
Wonka, l’un des plus demandés 
de Hollywood, qui interprètera 
la légende vivante du folk rock 
Bob Dylan dans un biopic en 
cours de tournage à New York. 
«Merci à mon fan numéro 1 
(Timothée) d›être venu», a écrit 
sur le réseau social X le créateur 
de YouTube AnthonyPo, qui se 
présente comme à l›origine de 
ce concours de sosies.

Le gagnant, paré de la cape vio-
lette de Willy Wonka, s›est vu 
remettre un énorme trophée en or 
et un chèque de 50 dollars, selon 
les publications sur l›événement 
sur les réseaux sociaux.

Dans ce premier long-métrage 
en tant que réalisateur, le comé-
dien nous embarque à l’hôpital 
dans la chambre des enfants 
malades avec Zouzou, apprentie 
clown, incarnée avec sensibilité 
par Aloïse Sauvage.

Après son court-métrage Pit-
choune, sélectionné à la Quin-
zaine des réalisateurs à Cannes 
en 2015, le comédien Reda 
Kateb réalise son premier long-
métrage pour raconter le quoti-

dien des clowns œuvrant dans 
les hôpitaux auprès des enfants 
malades. Adapté du livre Le 
rire médecin : journal du doc-
teur Girafe (Albin Michel) de 
Caroline Simonds, fondatrice de 
l’association Le rire médecin, 
Sur un fil sort dans les salles le 
30 octobre 2024.

Jo (Aloïse Sauvage) est une 
jeune et talentueuse acrobate. 
Elle se blesse au cours d’une 
représentation au cirque et doit 

s’arrêter de travailler pendant la 
convalescence. Pour survivre et 
parce qu’il faut bien «payer son 
loyer», et que Jo ne veut pour 
rien au monde dépendre de son 
envahissante mère, elle s’engage 
dans l’association Nez pour rire.

Après avoir observé son col-
lègue de cirque Thierry, alias 
Poireau (Philippe Rebbot), 
Thierry, alias Roger Chips 
(Jean-Philippe Buzeaud), et pris 
quelques cours avec les autres 
clowns de l›association prési-
dée par l›intransigeante Tamara 
(Elsa Wolliaston), Jo devient 
Zouzou et commence son travail 
auprès des enfants malades. La 
jeune femme se rapproche de 
Yacine, atteint d›une leucémie 
en plus d›avoir perdu sa mère…

Ce premier film de Reda Kateb 
dresse le portrait d›une jeune 
femme qui cherche sa voie, 
et fait par ce prisme le récit 
presque documentaire du tra-
vail des clowns à l›hôpital. À 
travers le parcours de Jo et de 
ses comparses, on appréhende 
la difficulté de la tâche et le rôle 
primordial des clowns dans le 
processus de guérison des en-

fants.

Naissance d’un clown

Ces clowns, s›ils sont là pour 
distraire, travaillent main 
dans la main avec les person-
nels soignants, participant au 
suivi de la santé des jeunes 
patients, aux transmissions, à 
l›accompagnement des familles. 
Comment trouver la distance, 
apporter soutien et réconfort 
sans s›impliquer trop fortement?

C’est cette expérience que tra-
verse Jo avec l›aide de ses deux 
partenaires, mais aussi avec Ta-
mara et l›ensemble des clowns 
de l›association, avec lesquels 
elle apprend le métier.

Malgré tout, lancée trop tôt peut-
être dans les chambres de l’hô-
pital, Jo éprouve des difficultés 
à trouver la bonne distance et 
commet des maladresses. Autant 
que son ancien métier, celui de 
clown à l’hôpital se pratique 
«sur un fil», avec en permanence 
la nécessité de trouver un équi-
libre entre le spectacle et la vie.

Le film est porté par le person-
nage de Jo, puissamment incar-
né par l’artiste complète Aloïse 

Sauvage, actrice, danseuse, 
musicienne, familiarisée avec 
le monde du cirque (elle a passé 
trois ans à l’académie Fratellini). 
Reda Kateb a lui-même, comme 
son personnage, suivi les cours 
et accompagné en immersion les 
équipes de l’association Le rire 
médecin à l’hôpital.

Exclusivement derrière la camé-
ra, le comédien filme ses acteurs 
avec générosité, et ils le lui 
rendent bien. Autour d’Aloïse 
Sauvage, Philippe Rebbot, Jean-
Philippe Buzaud et Elsa Willias-
ton, ou encore Sara Giraudeau 
dans le rôle de la cheffe de ser-
vice à l’hôpital, ou Samir Gues-
mi dans celui du père de Yacine, 
il a également tenu à faire jouer 
des clowns professionnels.

On aurait aimé que la figure du 
clown soit davantage creusée, 
même si ce film sensible rend 
hommage à ce personnage à part 
du spectacle vivant. Un scénario 
plus resserré et une réalisation 
plus épurée auraient sans doute 
permis à ce premier film sen-
sible, qui traite d›un beau sujet, 
d›être complètement abouti.

Le mannequin argentin Geor-
gina Rodriguez collabore à nou-
veau avec la marque de parfum 
saoudienne Laverne, cette fois 
pour une nouvelle fragrance.

Nommé Sense, le label s’est ren-
du sur Instagram pour promou-
voir le nouveau parfum. «Sense, 
la féminité dans une bouteille. 

Le nouveau parfum de Laverne 
x Georgina est maintenant dis-
ponible pour seulement 175 
riyals», a indiqué un post.

Sur le site officiel, le label pour-
suit en disant que Sense est le ré-
sultat d’une collaboration entre 
Dalia Eisem et Rodriguez qui a 
duré plus d’un an et a inclus la 

création de plus de 740 échan-
tillons.

«Enfin, Georgina a choisi la 
combinaison parfaite qui in-
carne tous ses sentiments dans 
un flacon de parfum», indique le 
site, qui précise que la fragrance 
comprend des notes de cassis, de 
mandarine, de jasmin, de cache-

mire et de fleur d’oranger.

En mars 2023, Rodriguez - le 
partenaire de longue date du 
légendaire footballeur Cristia-
no Ronaldo - a collaboré avec 
Laverne pour devenir l’égérie 
de leur nouveau parfum, Blue 
Laverne.

Timothée Chalamet s’invite à son propre concours
 de sosies à New York... et perd

«Sur un fil» 
Reda Kateb passe derrière la caméra pour rendre hommage

 à la figure essentielle du clown

Georgina Rodriguez crée un nouveau parfum avec la marque 
saoudienne Laverne



Le monde des concours 
de beauté est connu pour 
ses paillettes et sa gloire, 

mais il s’agit également d’un 
univers sujet aux préjugées et 
aux controverses. Alors qu’elle 
vient à peine d’être élue Miss 
Nord-Pas-de-Calais, Sabah 

Aib se retrouve au cœur d’une 
controverse sur les réseaux 
sociaux suite aux menaces 
racistes qu’elle a récemment 
subies.
Étant d’origine algérienne 
et marocaine, Sabah Aib 
est devenue une cible de 

harcèlement sur les réseaux 
sociaux. Face à cette vague de 
haine et d’attaques pointant du 
doigt ses origines magrébines. 
La jeune femme âgée de 18 ans 
prend la parole sur son compte 
Instagram.
Sabah Aib : Miss Nord-Pas-de-
Calais en route vers la couronne 
de Miss France 2025
En effet, après avoir été couronnée 
le 19 octobre dernier. La Miss se 
prépare désormais à représenter 
sa région ce 14 décembre 2024 à 
l’Arena Futuroscope de Poitiers, 
pour décrocher le titre de Miss 
France 2025.
Alors que l’affaire fait scandale, 
Sabah Aib souligne que ces 
menaces n’altèrent en rien sa 
position dans ce concours. 

Devant le racisme dont elle fait 
l’objet actuellement. De plus, 
elle se veut résiliente et assure 
que rien ne pourra l’altérer. De 
plus, elle affirme sa volonté de 
faire évoluer les mentalités.
Sabah Aib répond au harcèlement 
qu’elle subit depuis son élection
Cette vague de harcèlement a 
relancé le débat sur l’acceptation 
des différences en France. Sabah 
Aib a reçu plusieurs messages 
et commentaires de haine. 
Indiquant qu’elle ne serait 
pas légitime de participer à ce 
concours. Et ce, en raison de son 
héritage magrébin, bien qu’elle 
soit née en France.
Toutefois, face à ce Déferlement 
raciste, Sabah Aib a répondu 
en commençant par souligner 

que  « la France est un pays 
multiculturel et avoir un nom qui 
vient d’ailleurs ne change en rien 
le fait que je sois française ».
De plus, elle affirme que les 
messages racistes qu’elle a 
reçus ne sont que le reflet d’une 
étroitesse d’esprit. Dénonçant 
ces attaques comme révélatrices 
« d’ignorance et de jalousie ».
Sabah Aib insiste également 
sur sa fierté de ses origines et 
souhaite promouvoir un message 
d’ouverture d’esprit et de respect 
envers les personnes issues de 
différents horizons culturels. 
Pour elle, sa participation à ce 
prestigieux concours de beauté, 
est une occasion d’inspirer la 
jeunesse et les sensibiliser contre 
les dangers du harcèlement.

La compagnie aérienne 
nationale Air Algérie lève 
le voile sur une nouvelle 

offre promotionnelle. C’est ce 
qui ressort d’un communiqué 
envoyé aux souscripteurs à son 
programme de fidélité. Au total, 
sept destinations de voyage en 
classe affaire sont proposées à 
des prix réduits.
Après le Canada, la France et la 
Turquie, Air Algérie revient dans 
une nouvelle annonce pour faire 
part du lancement de sa nouvelle 
promotion qui concerne cette 
fois des destinations en Afrique.
Air Algérie annonce une 
nouvelle offre promotionnelle 
pour l’automne 2024
Cette nouvelle offre 
promotionnelle d’Air Algérie 
s’adresse aux clients de la 
compagnie qui souhaitent 

réserver leurs billets pour 
des voyages d’affaires sur le 
continent africain. « Profitez 
de nos offres et voyagez en 
classe affaires entre l’Algérie et 
l’Afrique« , indique le pavillon 

national.
Par cette nouvelle promotion, 
Air Algérie promet une 
expérience de vol unique, un 
confort de la classe Affaire et 
des prix exceptionnellement 

réduits. Dans le détail, la 
promotion est valable jusqu’au 
31 octobre 2024, pour des 
voyages programmés jusqu’au 
29 mars 2025.
Quelles sont les destinations 

concernées ?
Cette fois-ci, la compagnie 
aérienne nationale spécifie son 
offre pour ses vols, en aller-
retour, au départ de l’Algérie 
vers sept aéroports en Afrique. 
Air Algérie affiche ses billets 
de voyage depuis Alger à partir 
de 121 600 dinars, et depuis les 
aéroports d’Afrique à partir de 
599 000 XOF.
 sur le continent africain. 
Des lignes aériennes qui lui 
permettent aussi d’assumer son 
rôle de plaque tournante et de 
relier l’Afrique aux quatre coins 
du monde. En effet, Air Algérie 
propose des dessertes depuis 
l’Europe et l’Asie vers des 
pays de l’Afrique avec escale 
à l’aéroport international de 
Houari Boumediene à Alger.
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DÉFERLEMENT RACISTE CONTRE SABAH AIB :

La candidate Miss France 2025 d’origine algérienne réagit

AIR ALGÉRIE LANCE UNE NOUVELLE PROMOTION :

7 destinations internationales à prix réduits

L’état barbare sioniste, 
appuyé et encouragé 
par ses alliés, continue 

au quotidien son génocide 
aveugle contre les civils en 
terre palestinienne de Ghaza 
et sa région envers toute une 
population civile, déchiquetée, 
déportée par les salves de raids 
sauvages dans plusieurs secteurs 
après plus d’une année faisant 
des milliers de morts. Le bilan 
des civils morts, s’alourdit 

de jour en jour au vu et au su 
du monde entier. L’agression 
militaire sioniste contre Ghaza 
est en train d’embrasser toute 
cette région du moyen orient. 
La situation est toujours 
critique dans cette région et 
toute la bande de Gaza où les 
forces d’occupation mènent 
quotidiennement des frappes 
nocturnes mêmes les écoles 
et les hôpitaux ne sont pas 
épargnés. Ghaza et tout son 
littoral n’arrivent plus à respirer 
et la population palestinienne 

compte chaque jour ses morts. 
Israël et ses alliés ont transformé 
aujourd’hui toute cette région en 
enfer même les pays voisins ont 
subi des bombardements. Les 
images qui circulent à travers 
le monde montrent l’horreur sur 
terre depuis le 07 octobre 2023. 
Il est impératif qu’un processus 
politique sérieux soit engagé de 
la part des commanditaires pour 
mettre fin à toutes ces atrocités 
humaines contre les civils. Le 
peuple Palestinien a droit à la 
justice et à vivre librement.

 PALESTINE :

En dépit des appels lancés à l’arrêt des massacres civils, l’état 
sioniste et ses alliés continuent le génocide à Gaza et au Liban

Tayeb Zgaoula


